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Présidentielle anticiPée 2024 :

Le président de la République 
convoque le corps électoral 

pour le 7 septembre

Présidentielles:

Retrait des formulaires de souscription 
des signatures individuelles à partir 

du 08 juin

Présidentielles:

Révision exceptionnelle 
des listes électorales 

du 12 au 27 juin algérie-OnU:

Election de l’Algérie au ECOSOC 
pour la période 2025-2027

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a procédé à la signature d’un 
décret présidentiel samedi 
dernier. Ce décret vise à 
convoquer le corps électoral 
en vue de l’organisation 
d’une élection présidentielle 
anticipée le samedi 7 septembre 
2024. Selon l’Algérie Presse 
Service, ces informations 
sont rapportées dans un 
communiqué émanant de la 
Présidence de la République.
Dans ce communiqué, nous 
pouvons lire :
Selon la même source, ce décret 

présidentiel établit également 
le début de la révision 
exceptionnelle des listes 
électorales pour le mercredi 
12 juin 2024, avec une clôture 
prévue pour le jeudi 27 juin 
2024. Pour rappel, une élection 
présidentielle anticipée est une 
élection qui se déroule avant 
la fin du mandat habituel d’un 
président en exercice.

L’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE), a annoncé que 

l’opération de retrait des formulaires 
de souscription de signatures 
individuelles pour les postulants 
à la présidentielle anticipée du 7 
septembre prochain aura lieu au 
niveau de son siège sis au Palais 
des nations (Club des pins), et ce, à 
compter d’aujourd’hui, samedi.
“Suite à la promulgation du décret 
présidentiel 24-182 du 8 juin 
2024, portant convocation du 
corps électoral pour la tenue d’une 
élection présidentielle anticipée 
le samedi 7 septembre 2024, et 
conformément aux dispositions de 
l’ordonnance 21-01 du 26 Rajab 
1442, correspondant au 10 mars 
2021, portant loi organique relative 
au régime électoral, modifiée et 
complétée, l’ANIE tient à informer 
l’ensemble des postulants à la 
candidature à la présidentielle 

anticipée du 7 septembre prochain 
que l’opération de retrait des 
formulaires de souscription des 
signatures individuelles aura lieu 
au niveau du siège de l’ANIE sis 
au Palais des nations (Club des 
pins), et ce à compter d’aujourd’hui, 
samedi”, précise un communiqué de 
l’ANIE.
Elle a ajouté que “les postulants à la 
candidature, ou leurs représentants, 
peuvent se présenter directement 
au siège de l’ANIE, munis des 
documents justificatifs (lettre 
d’intention de candidature adressée 
au président de l’ANIE, reçu de 
dépôt de la caution, photo récente, 
copie de la carte d’identité nationale, 

et une autorisation au bénéfice 
du représentant du candidat) ou  
prendre rendez-vous pour retirer 
les formulaires de souscription 
des signatures individuelles via 
la plateforme de l’ANIE sur le 
lien suivant: https://rdv2024.ina-
elections.dz”.
L’ANIE a rappelé que 
“conformément aux dispositions de 
l’article 250 de l’ordonnance 21-
01 susmentionnée, les postulants à 
la candidature doivent déposer une 
caution d’un montant de deux cent 
cinquante mille DA (250.000 DA) 
auprès des services du Trésor public 
à travers l’ensemble du territoire 
national”.
Les numéros de téléphone suivants: 
021.37.68.78 - 021.37.71.84 sont 
à la disposition des postulants 
pour poser toutes leurs questions 
et préoccupations concernant 
le déroulement de l’opération”, 
conclut la même source.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
a signé, samedi, un décret 

présidentiel fixant la période 
de révision exceptionnelle des 
listes électorales entre le 12 et 
le 27 juin 2024, en prévision de 
la Présidentielle anticipée du 7 
septembre prochain.
La révision exceptionnelle des 
listes électorales est supervisée par 
l’Autorité nationale indépendante 
des élections (ANIE), à qui 
incombe, aux termes de l’article 
53 de la loi organique relative au 
régime électoral, la responsabilité 
de “tenir, conformément à la 
législation en vigueur, un fichier 
national des électeurs, composé de 
l’ensemble des listes électorales 
des communes et des postes 
diplomatiques et consulaires”.
Ledit article prévoit que 

“l’Autorité indépendante veille à 
la révision des listes électorales de 
manière périodique et à l’occasion 
de chaque consultation électorale 
ou référendaire, conformément à 
la législation en vigueur”.
Le président de l’ANIE, M. 
Mohamed Charfi, avait récemment 
déclaré que l’instance œuvrait 
inlassablement à mobiliser 
tous les moyens humains et 
matériels afin de préparer, 
dans les meilleures conditions, 
l’élection présidentielle du 7 
septembre prochain, y compris la 
révision exceptionnelle des listes 
électorales, conformément aux 
dispositions de la loi organique 
relative au régime électoral.
Lors des élections locales du 27 
novembre 2021 (APC/APW), le 
corps électoral était constitué de 
23.717.479 électeurs et électrices.

L’Algérie a été élue 
vendredi, avec une très 
large majorité de 185 

voix sur les 190 pays ayant participé 
au vote, en qualité de membre au 
Conseil économique et social des 
Nations Unies (ECOSOC) pour un 
mandat de 3 ans, à compter du 1 
janvier 2025 au 31 décembre 2027.
Avec cette élection qui a eu lieu, le 
7 juin 2024, à New York, lors de la 
session de l’Assemblée générale des 
Nations Unies, l’Algérie devient 
membre de cet organe principal 
de l’ONU, pour la huitième fois 
de son histoire. En effet, l’Algérie 
y a déjà siégé pour les périodes 
1964-1966, 1979-1981, 1983-1985, 
1990-1992, 1998-2000, 2007-2009 
et 2011-2013, rappelle t-on.
Cette brillante élection reflète 
la confiance dont jouit l’Algérie 
au sein de l’ONU et marque une 
reconnaissance avérée de sa 
capacité à apporter l’expertise et 
l’engagement nécessaires en faveur 
de la réalisation des Objectifs de 
développement durable des Nations 
Unies à l’horizon 2030.
L’Algérie consolide ainsi encore 
davantage sa présence au sein des 
instances les plus influentes des 
Nations Unies.
A travers cette élection, la 

diplomatie algérienne, et en 
application des directives du 
Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
ambitionnera de contribuer 
de manière significative à 
l’élaboration de recommandations 
politiques innovantes, susceptibles 
d’accélérer la réalisation du 
Programme de développement 
durable à l’horizon 2030, ainsi que 
le renforcement du développement, 
qui est la voie essentielle pour 
combler les disparités au sein et 
entre les nations, et ce, en étroite 
collaboration avec les autres 
parties prenantes de l’ECOSOC.
L’Algérie s’assigne des objectifs 
de la plus haute importance 
durant son mandat au conseil, 
parmi lesquels : le renforcement 
de la solidarité internationale, la 
contribution au développement 
social et économique, faire face 
aux défis liés à l’occupation 
étrangère et à l’application du 
principe d’autodétermination, 

les contributions aux fonds 
internationaux et régionaux 
dédiés au financement des 
activités de développement ou 
à l’aide humanitaire, ainsi 
que l’encouragement des flux 
d’investissements étrangers directs.
L’Algérie demeure résolue 
à s’engager en faveur de la 
coopération multilatérale et 
du développement mondial, 
et à promouvoir les valeurs 
fondamentales au cœur de la 
mission des Nations Unies que 
sont ‘’la paix, le développement et 
les droits de l’homme’’.
Le Conseil économique et social 
représente l’un des principaux 
organes des Nations-Unies, et il 
est considéré comme la principale 
plateforme chargée de discuter les 
questions économiques, sociales, 
culturelles, de santé, de droits 
de l’homme, de femmes et des 
jeunes. Il est également chargé 
de coordonner les activités des 
organes, agences et programmes 
concernés des Nations Unies.
Cet organe est composé de 54 
membres, dont 18 sont élus chaque 
année par l’Assemblée générale 
de l’ONU pour un mandat de trois 
ans.
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algérie-russie :
Larges perspectives de la coopération industrielle

Le PDG de Sonatrach rencontre 
à Pékin son homologue de CNPC

Une 1ʳᵉ du genre en Afrique : 
Sonelgaz s’associe avec le géant américain General Electric

Sonatrach signe un 
mémorandum d’entente 
avec la société chinoise 

“Sinopec”

Les perspectives de 
renforcement de la 
coopération industrielle 

entre l’Algérie et la Russie 
sont “larges et diversifiées”, 
notamment dans l’industrie 
pharmaceutique et la sidérurgie, 
a affirmé le ministre de 
l’Industrie et de la Production 
pharmaceutique, Ali Aoun.
Dans une déclaration à la 
chaîne russe RT, en marge 
de sa participation au Forum 
économique international de 
Saint-Pétersbourg (5-8 juin), M. 
Aoun a indiqué que cet événement 
économique était l’occasion pour 
la délégation algérienne de “voir 

de près les développements que 
connaît l’industrie en Russie, 
en particulier dans le domaine 
des industries lourdes et 
pharmaceutique et des énergies 
renouvelables”.
M. Aoun a précisé que ses 
rencontres avec des responsables 
et des chefs d’entreprises russes 
avaient permis d’examiner les 
voies et moyens d’intensifier 
le partenariat, notamment 
dans la sidérurgie et les 
industries de transformation et 
pharmaceutique.
Après avoir salué les grands 
progrès de la Russie dans 
l’industrie pharmaceutique, 

surtout dans la fabrication 
d’anticancéreux, le ministre a 
fait savoir qu’un partenariat 
algéro-russe sera établi pour 
la fabrication des matières 
premières de ces médicaments.
Il a également mis en avant 
les grands progrès réalisés par 
l’Algérie dans la fabrication 
de cristaux d’insuline, dans le 
cadre d’un partenariat concrétisé 
entre le groupe Saidal et un 
partenaire russe, précisant que ce 
projet, dont la première pierre a 
été posée il y a quelques jours, 
entrera en production fin 2025.
M. Aoun a, par ailleurs, 
affirmé que le secteur 

touristique présentait, lui aussi, 
d’importantes perspectives de 
coopération et de partenariat 
entre les deux pays, au vu de 
l’énorme potentiel de l’Algérie 
en la matière, rappelant la 
récente visite d’une délégation 
d’opérateurs algériens en Russie 
pour promouvoir le partenariat 
et les échanges touristiques 
bilatéraux.

En marge des travaux du Forum 
économique international de 
Saint-Pétersbourg, le ministre 
de l’Industrie et de la Production 
pharmaceutique a participé à 
une séance de travail algéro-
russe, au cours de laquelle il a 
passé en revue les différentes 
incitations qu’offre l’Algérie 
aux investisseurs nationaux et 
étrangers pour la concrétisation 
de leurs projets dans toutes les 
filières industrielles.
Le ministre avait mis en avant, 
à cette occasion, la place 
qu’occupe le secteur industriel 
dans la structure de l’économie 
nationale.

Le PDG du groupe 
Sonatrach, Rachid 
Hachichi, a rencontré 

à Pékin, le PDG de China 
National Petroleum Corporation 
(CNPC), Hou Qijun, avec lequel 
il a évoqué plusieurs sujets liés 
notamment à la coopération dans 
le domaine des hydrocarbures, 
a indiqué vendredi un 
communiqué du groupe.
Les rencontres bilatérales 
entre les délégations des 
deux compagnies ont porté 
sur “des sujets liés aux 
hydrocarbures, aux énergies 
nouvelles et renouvelables, à 
la transformation numérique et 
aux technologies avancées dans 
l’exploration et la production 
des hydrocarbures”, précise la 
même source.
La compagnie CNPC est  “le plus 
grand producteur et fournisseur 
de pétrole et de gaz en Chine, en 
sus d’être l’un des plus grands 
fournisseurs de services pour les 
champs pétrolifères au monde. 
Ses opérations couvrent toutes 
les étapes de la chaîne de valeur 
de l’industrie pétrolière et gazière 

et elle jouit d’une réputation 
mondiale dans le domaine des 
infrastructures d’ingénierie”, 
selon le communiqué.
Cette rencontre, qui s’inscrit 
dans le cadre des “efforts de 
Sonatrach visant à explorer 
de nouvelles opportunités de 
coopération et d’investissement 
avec les entreprises chinoises 
partenaires,” a permis de 
passer en revue “les moyens de 
renforcer les relations existantes 
et d’explorer de nouvelles 
perspectives de coopération 
avec CNPC, un acteur majeur 
du secteur pétrolier mondial 
reconnu pour son expertise 
technologique”.
Les énergies nouvelles et 

renouvelables ont également 
constitué un “point important” 
des discussions entre les 
deux parties, conformément 
aux “efforts de Sonatrach 
pour moderniser et améliorer 
ses opérations à travers la 
transformation numérique et 
l’adoption de technologies 
avancées,” a ajouté la même 
source.
Cette visite et les discussions 
qui ont eu lieu ont permis de 
“mettre en lumière la volonté 
de Sonatrach de renforcer 
et d’élargir ses partenariats 
stratégiques avec les entreprises 
chinoises,” a conclu le 
communiqué.

La société nationale Sonelgaz a 
signé, ce mercredi, un accord 
avec le géant américain 

General Electric qui porte sur 
l’extension des capacités du projet 
General Electric Algeria Turbines 
(GEAT). Le projet algéro-américain 
se lancera, en vertu de cet accord, 
dans la production de nouveaux 
équipements, dont, notamment, des 
postes électriques de haute et de très 
haute tension.
C’est le PDG de Sonelgaz en 
personne, Mourad Adjal, qui a 
présidé la cérémonie de signature, 
en présence de plusieurs cadres 
du groupe et d’une délégation de 
dirigeants de General Electric, 
conduite par Joseph Anis, directeur 
général des services énergétiques 

pour l’Asie du Sud, le Moyen-Orient 
et l’Afrique.
À cette occasion, M. Adjal a indiqué 
que cet important accord permettra 
de « répondre aux besoins des 
sociétés du groupe Sonelgaz en 
matière d’équipements de postes 
électriques haute et très haute 
tension et de réaliser l’autosuffisance 
en la matière, avec la possibilité de 
les exporter [à l’horizon 2026] ».
En outre, le PDG de Sonelgaz a 

souligné que ce projet conjoint 
constitue une « première du genre 
à l’échelle africaine », et qu’il 
permettra de diversifier les produits 
de la General Electric Algeria 
Turbines à travers la fabrication de 
transformateurs électriques haute 
tension et très haute tension.

Un besoin crucial pour 
le développement national

Dans ce sillage, Mourad Adjal a 
insisté sur la nécessité de « fabriquer 
localement » ces équipements, 
en raison des difficultés 
d’approvisionnement sur le marché 
international et de leur coût élevé en 
devises. Il a rappelé que le groupe 
Sonelgaz a besoin de près de 100 
transformateurs de ce type chaque 
année pour effectuer les opérations 

de raccordement électrique au 
niveau national.
Ainsi, l’extension des capacités de 
General Electric Algeria Turbines 
permettra de répondre à ce besoin 
croissant. Cet accord inclut aussi 
le renforcement des capacités 
d’ingénierie locales, la coopération 
en faveur de solutions destinées aux 
réseaux électriques et l’intégration 
des énergies renouvelables.
M. Adjal a également mis en avant 
le succès des exportations des 
produits de GEAT, qui ont atteint 
en 2023 un niveau record de 219 
millions d’euros. Cette coopération 
a contribué à l’augmentation des 
exportations du groupe Sonelgaz 
et à la promotion de l’expertise 
algérienne sur les marchés 

internationaux, notamment en 
Afrique et en Amérique latine.
Pour sa part, Philippe Piron, PDG de 
General Electric Vernova a réaffirmé 
l’engagement de General Electric 
à soutenir la grande infrastructure 
algérienne et à fournir de nouvelles 
technologies pour le développement 
du réseau électrique. Il a également 
mis l’accent sur l’importance 
du transfert de technologie et 
d’expertises et de la localisation.
Ainsi, la signature de cet accord 
marque un tournant décisif dans 
la coopération entre Sonelgaz et 
General Electric. Il permettra de 
renforcer l’autonomie énergétique de 
l’Algérie, de stimuler la croissance 
économique et de contribuer à la 
transition énergétique du pays.

Le Groupe Sonatrach 
a procédé vendredi à 
Pékin, à la signature 

d’un mémorandum d’entente 
(MoU) avec la société chinoise 
“Sinopec” visant à consolider 
leurs relations existantes et 
d’étendre leur coopération, à 
travers la recherche de nouvelles 
opportunités de partenariat, 
indique un communiqué de 
Sonatrach.
Le document a été signé au 
niveau du siège de la société 
chinoise, et ce en présence de 
P-DG du Groupe Sonatrach, 
Rachid Hachichi, et le P-DG de 
“Sinopec”, MA Yongsheng et 
des cadres dirigeants des deux 
sociétés.
Ce mémorandum d’entente 
“vise à consolider les relations 
existantes entre les deux 
compagnies et à étendre la 
coopération à travers la recherche 
de nouvelles opportunités de 
partenariat sur l’ensemble 

de la chaine de valeur des 
hydrocarbures, notamment dans 
les domaines de l’exploration 
et le développement des 
réservoirs complexes, les 
énergies renouvelables, la 
pétrochimie, l’ingénierie 
pétrolière et le développement 
des compétences”, explique le 
groupe.
Cette signature intervient dans 
le cadre d’une visite de travail 
qu’effectue M. Hachichi, en 
République populaire de Chine, 
accompagné d’une délégation 
composée de cadres dirigeants 
de Sonatrach.
Le communiqué a, par ailleurs, 
rappelé que la société “Sinopec” 
est présente en Algérie depuis 
2002 et exploite avec Sonatrach 
le gisement de Zarzaitine, 
dans le cadre d’un contrat 
d’hydrocarbures signé en mai 
2022, sous l’égide de la loi n 
19-13 régissant les activités 
d’hydrocarbures.
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les éPreUVes se dérOUlerOnt JUsQU’aU 13 JUin :

Plus de 862 000 candidats passent  aujourd’hui l’examen du BAC 

Enseignements et directives pour les épreuves 
du baccalauréat session 2024

Réorganisation des concours dans l’éducation nationale pour 2024

À partir d’aujourd’hui, 
dimanche 9 juin, plus 
de 862 000 candidats à 

travers le pays se prépareront 
à passer les épreuves du 
baccalauréat pour la session 
2024. Cet événement marque 
un moment crucial pour les 
étudiants qui aspirent à obtenir 
ce diplôme clé.
Le ministre de l’Éducation 
nationale, Abdelhakim 
Belaabed, a révélé que 862 733 
candidats s’apprêtent à passer 
les examens du baccalauréat, 
qui se dérouleront jusqu’au 13 
juin.
Parmi ces candidats, 971 sont 

des personnes en situation de 
handicap, qui bénéficieront 
d’aménagements spécifiques 
pour passer leurs épreuves 
dans les meilleures conditions 
possibles.
Le ministre Belaabed a souligné 
l’importance de la vigilance 
et du bon déroulement des 
examens. Il a insisté sur 
la nécessité d’assurer une 
organisation impeccable et de 
créer des conditions optimales 
pour que tous les candidats 
puissent passer leurs examens 
dans une atmosphère sereine 
et propice à la réussite. “Toutes 
les mesures organisationnelles, 

humaines et matérielles ont 
été prises pour garantir le bon 
déroulement de cet examen, y 
compris la mise en place d’un 
dispositif de suivi à plusieurs 
niveaux pour assurer la plus 
grande rigueur possible,” a-t-il 
affirmé.
Bac 2024 : Des sujets d’examen 
adaptés
Le ministre a également 

rassuré les élèves en précisant 
que les sujets des examens ont 
été conçus de manière à être 
accessibles à tout élève ayant 
suivi régulièrement ses cours 
jusqu’à la fin du troisième 
trimestre de l’année scolaire.
Les sujets seront issus des 
leçons dispensées en présentiel, 
et les établissements scolaires 
resteront ouverts pour permettre 
aux candidats de réviser 
collectivement et de se préparer 
efficacement.
Enfin, Abdelhakim Belabed 
a rappelé aux candidats de 
prendre toutes les précautions 
nécessaires pour éviter les 

retards le jour des examens. “Les 
centres d’examen ouvriront 
leurs portes une heure et demie 
avant le début des épreuves,” 
a-t-il précisé, encourageant 
ainsi les candidats à arriver tôt 
pour éviter tout stress inutile.
Ce rendez-vous annuel avec le 
baccalauréat est un moment 
déterminant pour des milliers 
de jeunes à travers le pays. 
Le ministère de l’Éducation 
nationale met tout en œuvre 
pour que ces épreuves se 
déroulent dans les meilleures 
conditions possibles, permettant 
à chaque candidat de donner le 
meilleur de lui-même.

Le jeudi soir, le Ministre 
de l’Éducation 
Nationale, Abdelhakim 

Belaabed, a présidé une 
conférence nationale depuis 
le siège du ministère à El 
Mouradia. Cette conférence, 
organisée par visioconférence, 
a réuni des cadres de 
l’administration centrale, le 
secrétaire général de l’Office 
National des Examens et 
Concours, ainsi que les 
directeurs de l’éducation.
La conférence a été consacrée 
à la présentation d’instructions 
et de directives concernant les 
différentes opérations liées 
à l’examen du baccalauréat 
session 2024, ainsi qu’aux 

travaux de fin d’année scolaire.
En ouverture de la réunion, le 
ministre a salué les efforts de 
tous ceux qui ont contribué à 
l’organisation de l’examen du 
brevet d’enseignement moyen 
(BEM) session 2024, en 
soulignant qu’il s’est déroulé 
dans des conditions très 
satisfaisantes, selon tous les 
témoignages.
Le ministre a insisté sur la 
nécessité de renforcer la 
vigilance et la prudence, en 

veillant à une organisation 
optimale et à la création de 
conditions favorables pour que 
les candidats passent l’examen 
du baccalauréat session 2024 
en toute sérénité.
Gestion des opérations de fin 
d’année scolaire
Le ministre a également mis 
l’accent sur l’importance de 
suivre et de mener à bien toutes 
les opérations liées à la fin de 
l’année scolaire. Il a donné 
des directives spécifiques à cet 
égard, notamment :
• Préparer les 
évaluations compensatoires 
pour l’examen d’évaluation 
des acquis de l’enseignement 
primaire, prévues les 23 et 

24 juin prochains, et délivrer 
les certificats et carnets 
d’évaluation des acquis à tous 
les élèves à la date prévue du 
27 juin 2024.
• Assurer une large 
information des élèves 
concernés par les examens de 
rattrapage dans les trois cycles 
d’enseignement, en précisant 
les dates de ces examens et les 
modalités organisationnelles 
correspondantes.
Inscription en première année 
de l’enseignement primaire
En ce qui concerne les 
inscriptions en première 
année de l’enseignement 
primaire, et après l’échéance 
des inscriptions, le ministre 

a souligné que les parents 
doivent télécharger l’accusé 
de réception de la demande 
d’inscription à partir de jeudi 
dernier via leurs comptes 
sur le système d’information 
du ministère de l’Éducation 
nationale, et suivre les 
instructions qui y sont 
indiquées.
Concernant les examens 
professionnels prévus pour le 
13 juillet 2024, le ministre a 
ordonné de veiller à informer 
les employés sur le contenu 
de la circulaire relative à ces 
examens, notamment les 
conditions et modalités de 
participation, ainsi que les 
dates et lieux de déroulement.

Le ministère de 
l’Éducation nationale 
a envoyé une directive 

aux directions de l’éducation 
à travers le pays concernant :
L’organisation des concours 
et des examens professionnels 
pour les différents grades du 
secteur de l’éducation pour 
l’année 2024.
Cette initiative s’inscrit dans 
le cadre des préparations pour 
la rentrée scolaire 2024/2025.
25 examens professionnels de 
2024
Dans cette optique, le 
ministère prévoit la tenue de 
25 examens professionnels en 
2024.
Ces examens ouvriront la voie 
à l’accès aux divers grades 
définis par le décret exécutif 
n° 08-315 du 11 octobre 
2008, qui précise le statut 
spécial des fonctionnaires des 
corps spéciaux de l’éducation 
nationale.

Parmi les 25 grades du secteur 
de l’éducation nationale 
concernés, certains nécessitent 
une formation spécialisée 
avant la promotion. Il s’agit :
• Des grades 
d’inspecteur de l’éducation 
nationale ;
• D’inspecteur 
de l’enseignement 
moyen, d’inspecteur de 
l’enseignement primaire ;
• D’inspecteur de 
l’orientation et du conseil 
scolaire et professionnel, de 
conseiller en nutrition scolaire 
;
• De directeur de lycée 
;
• De directeur de 
collège ;

• De directeur d’école 
primaire.
Gestion des postes financiers 
et planification des ressources 
humaines
Le ministère a également 
confirmé que les postes 
financiers occupés, ainsi que 
les nominations à des postes 
supérieurs, sont comptabilisés 
sur la base des listes 
nominatives arrêtées jusqu’au 
31 décembre 2023.
Ces données serviront de 
base à l’élaboration du plan 
de gestion des ressources 
humaines pour l’année 2024.
Notamment pour le 
tableau prévisionnel de 
recrutement, afin d’éviter 
toute complication lors de la 
vérification avec les services 
de la fonction publique.
Accès facilité au grade 
d’assistant directeur d’école 
primaire
Le parcours vers le grade 

d’assistant directeur d’école 
primaire est désormais 
simplifié pour les enseignants 
d’école primaire, qui doivent 
suivre une formation post-
examen professionnel.
Les professeurs d’école 
primaire et les conseillers 
en nutrition scolaire, quant 
à eux, accèdent directement 
à ce grade après réussite à 
l’examen.
Pour les grades en voie de 
disparition
Enfin, le ministère a pris des 
mesures incitatives pour la 
promotion des employés 
appartenant aux grades en 
voie de disparition.
Favorisant la promotion par 
transfert automatique des 
postes financiers, sans égard 
à la vacance du poste dans le 
grade de promotion.
Cette politique s’inscrit dans 
la continuité de l’instruction 
ministérielle conjointe n° 02 

du 26 août 2014.
Chaque candidat ayant réussi 
les examens professionnels 
bénéficie d’une promotion 
par conversion de son poste 
financier actuel.
La promotion se poursuit 
pour les employés des grades 
intermédiaires tels que :
•  Les assistants 
d’éducation ;
• Les assistants des 
services économiques ;
• Les professeurs 
techniques de lycée chefs 
d’atelier et Chefs de travaux.
Et cela grâce au transfert 
automatique des postes 
financiers.
Ces promotions ouvrent la 
voie vers les grades supérieurs 
d’assistant principal 
d’éducation, d’assistant 
principal des services 
économiques et de professeur 
d’enseignement secondaire.
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Lancement d’une plateforme d’orientation des jeunes 
pour travailler dans le tourisme

Zitouni donne des instructions 
pour intensifier le suivi 
de terrain des marchés

cPe : 
Une réunion sur le transfert 

d’actifs immobiliers 
excédentaires au domaine 

privé de l’Etat

Le ministre du Tourisme et 
de l’Artisanat, Mokhtar 
Didouche, a présidé, jeudi 

dernier à Alger, la cérémonie 
de lancement de la plateforme 
numérique et de l’application 
“Siyahatec” visant à orienter les 
jeunes à explorer les opportunités 
de travail dans le secteur du 
tourisme.
Lors d’une conférence consacrée 
au lancement de cette plateforme, 
la nouvelle stratégie du 
développement touristique locale 
a été présentée, notamment 
les plans d’orientation de 
l’aménagement touristique au 

niveau de quatre wilayas pilotes 
(Tlemcen, Sétif, Timimoune et 
Djanet).
Organisée par le ministère du 
Tourisme et de l’Artisanat en 
collaboration avec la délégation 
de l’UE auprès de l’Algérie, 
cette conférence s’inscrit dans le 
cadre du programme “Jil Siyaha” 
qui vise à développer le secteur 
touristique au niveau local à 
travers des outils permettant 
d’impliquer le secteur privé et les 
jeunes dans cette démarche.
S’exprimant à cette occasion, 
le ministre a mis l’accent sur 
l’importance de ce programme 

dans la formation des jeunes et 
leur recrutement dans le domaine 
touristique, soulignant que la 
concrétisation de ces objectifs 
nécessite l’élaboration “de plans 
d’aménagement touristique à 
travers les wilayas pilotes”.

Pour sa part, le Chef de la 
délégation de l’UE auprès 
de l’Algérie, l’ambassadeur 
Thomas Eckert, a insisté sur le 
renforcement du partenariat entre 
les deux parties dans le domaine 
de l’appui à l’activité touristique 
et l’implication des jeunes dans la 
concrétisation de ce partenariat.
Il a plaidé, en outre, pour la 
consolidation du rôle de la 
numérisation et la promotion de 
l’investissement dans le domaine 
touristique, notamment à travers 
la prise en charge des projets 
innovants et leur financement 
pour réaliser le développement 

durable.
Pour sa part, le représentant du 
ministère des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale 
à l’étranger, Said Meziane, s’est 
félicité des efforts consentis 
dans le secteur du tourisme 
pour soutenir la participation 
des jeunes au développement 
économique et durable, saluant 
les mesures prises par l’Etat 
pour appuyer l’investissement 
et offrir des facilitations pour les 
investisseurs locaux et étrangers, 
entre autres, la facilitation des 
procédures d’obtention d’un visa 
touristique.

Le ministre du Commerce et de la 
Promotion des exportations, Tayeb 
Zitouni, a donné des instructions, 

jeudi lors d’une réunion d’évaluation 
avec les directeurs régionaux, pour 
l’intensification du suivi de terrain afin 
d’assurer un approvisionnement régulier 
des marchés, indique un communiqué du 
ministère.
Lors d’une réunion d’évaluation qu’il 
a présidée au Palais des expositions 
à Alger, M. Zitouni a affirmé 
l’importance de “veiller à un suivi 
périodique pour réguler le marché 
et assurer son approvisionnement, à 
travers la coordination avec toutes les 
wilayas concernées, parallèlement au 
renforcement du contrôle par les directions 
régionales, en vue d’assurer une bonne 
gestion de la structure publique”.
Le ministre a également donné des 
orientations pour “la réalisation d’études 
périodiques de terrain dans le but de 
recenser les besoins des marchés locaux 
en denrées de première nécessité, et 
partant établir un tableau de bord sur la 
base d’indicateurs réels”.
M. Zitouni a insisté, en outre, sur la 
nécessité de formuler des propositions de 
projets d’investissement commerciaux, 
susceptibles de concourir à la création 
d’emplois et à stimuler l’activité 
commerciale dans les wilayas, selon 
les caractéristiques de chaque région, 
dans le cadre du renforcement des 
atouts économiques de chaque direction 
régionale.
Aussi, a-t-il appelé à l’évaluation de 
la performance de chaque direction de 
wilaya, avec l’élaboration de rapports 
périodiques contenant des propositions 
et solutions, insistant dans ce contexte 
sur l’importance de créer des marchés 
régionaux lors des saisons de la récolte 
pour la commercialisation des produits 
agricoles locaux, en coordination avec les 
services de wilaya concernés et partant 
contribuer à la lutte contre la spéculation 
et le monopole.
Le ministre a également évoqué la 
gouvernance du contrôle de manière 
“complémentaire” entre les wilayas de 
la région afin de garantir l’efficacité et 
la pérennité des enquêtes économiques, 

soulignant l’importance d’organiser des 
sessions de formation au profit des agents 
de contrôle dans le but de moraliser leur 
travail et d’incarner une nouvelle vision 
prospective du travail de contrôle sur le 
terrain.
En ce qui concerne l’exportation, 
M. Zitouni a réaffirmé la nécessité 
d’accompagner les exportateurs au 
niveau local et de prendre en charge leurs 
préoccupations, en élaborant une banque 
de données contenant les informations 
des producteurs et des exportateurs au 
niveau des directions régionales.
Il a également souligné la nécessité de 
poursuivre la dynamique habituelle dans 
l’organisation des salons régionaux de 
l’exportation, tels que “Algérie Expo”, 
“Ouest Expo”, “Est Expo”, “Assihar” et 
“Mouggar”, en accompagnant les startups, 
les petites et moyennes entreprises, et en 
collaborant avec le Conseil supérieur de la 
Jeunesse (CSJ) et l’Observatoire national 
de la société civile (ONSC) en offrant 
des facilités matérielles et logistiques 
en collaboration avec les services de la 
wilaya.
Dans le volet relatif à l’information et à 
la communication, le ministre a appelé à 
l’organisation de journées d’information 
pour sensibiliser les opérateurs 
économiques à toutes les nouveautés en 
matière de procédures administratives, 
tout en soulignant la nécessité d’unifier 
l’identité visuelle des supports de 
communication et de s’engager dans la 
politique de communication définie par le 
secteur.

Le Conseil des participations de 
l’Etat (CPE) a tenu, mercredi, 
une réunion, sous la présidence 

du Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, consacrée au transfert d’actifs 
immobiliers excédentaires de l’entreprise 
publique économique “Divindus 
zones industrielles” au domaine privé 
de l’Etat, en vue de leur intégration 
ultérieure dans le portefeuille foncier 
de l’Agence algérienne de promotion 
de l’investissement (AAPI), indique un 
communiqué des services du Premier 
ministre.
“Le Conseil des participations de l’Etat a 
tenu, mercredi 5 juin 2024, une réunion, 
sous la présidence du Premier ministre, 
M. Nadir Larbaoui, consacrée au transfert 
d’actifs immobiliers excédentaires 
de l’entreprise publique économique 

“Divindus zones industrielles” au 
domaine privé de l’Etat, en vue de leur 
intégration ultérieure dans le portefeuille 
foncier de l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement”, lit-on 
dans le communiqué.
Cette décision s’inscrit “dans le cadre de 
la mise en œuvre du nouveau système 
décidé par le président de la République 
pour une gestion économique répondant 
aux normes de transparence dans le 
processus d’attribution de foncier 
destiné à l’investissement, à travers la 
constitution progressive du portefeuille 
foncier de l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement en vue de 
l’intégrer aux offres foncières destinées 
aux opérateurs économiques et aux 
porteurs de projets d’investissement”, a 
précisé la même source.
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Le prix du mouton s'enflamme
Les Imams sensibilisent éleveurs et maquignons

annaBa / aid el adHa

Rush sur les guichets des banques et des agences postales

annaBa / transPOrt 

L’APC de Seraïdi prévoit des bus au profit 
des candidats du baccalauréat

annaBa / aid el adHa 

Les services agricoles alertent les citoyens 
contre le kyste hydatique

La hausse vertigineuse des 
prix du mouton de l'Aid 
Adha oscillant, ces derniers 

jours, entre 10 et 15 millions à 
travers les marchés locaux de la 
région d’Annaba et même partout 
ailleurs et ce en dépit des appels 
de sensibilisation de l'état et des 
associations de consommateurs 
et autres, a fait râler de nombreux 
citoyens, particulièrement ceux 
à faible revenus. Devant cet état 
de fait, l'Imam de la mosquée 

‘’Abderahmane Ibn Aouf’’ Cheikh 
Hacene, ainsi que ceux d'autres 
mosquées ont axé leurs prêches, de 
vendredi passé, sur la cherté et le 
gain facile. Le bon musulman ne 
doit pas tiré profit des situations des 
fêtes religieuses et autres situations 
pour faire grimper les prix, bien au 
contraire, il doit aider autrui pour 
lui permettre d'accomplir ce rite et 
de faire mieux encore. Il ne faut pas 
tirer profit à chaque fête religieuse 
pour enflammer les prix a souligné 
l'Imam Cheikh Acène de la mosquée 

‘’Abderahamne Ibn Aouf’’ devant 
des centaines de fidèles. Le prêche 
de ce vendredi a été axé sur ce 
phénomène contraire aux principes 
de  la religion musulmane. Selon 
l’avis de nombreux fidèles que 
nous avons approchés, ils vous 
diront que la flambée du prix du 
mouton est générale et inabordable 
à travers les souks visités de la 
région et les maquignons imposent 
leurs prix. Découragés devant une 
situation, le pauvre citoyen reste 
dans l'interrogative.

Les bureaux de poste et 
les banques de la wilaya 
ont été pris d'assaut, hier, 

par une foule impressionnante 
dès l'ouverture des guichets. Le 
scénario est identique partout 
à travers toute la ville, foule 
compacte, des files interminables. 
A quelques jours de l'Aïd El Adha, 
les banques et les postes  ont 
observé une forte affluence des 
usagers qui viennent pour retirer 
leurs virements et économies, à 

l'effet de parer aux frais d’achat 
des moutons et autres nécessités 
de cette fête. Hier, il y avait, 
en effet, une importante foule 
au niveau des postes, où c'était 
l'affluence des grands jours 
caractérisés par de longues 
chaînes. Une foule de salariés 
était présente dès les premières 
heures de la journée, devant 
les distributeurs automatiques 
et les guiches, notamment au 
niveau de la recette principale, 
au centre-ville. «Nous avons 

besoin d'argent pour les achats 
du moutons  surtout que leurs 
prix  à nettement augmenter cette 
année», ont déclaré des citoyens.
Les guichetiers travaillent sans 
relâche pour satisfaire la demande 
des clients, mais ce n'est pas du 
tout évident de contenter tout 
le monde. Heureusement qu'il 
y a cette autre alternative que 
représente le retrait automatique 
d'argent à travers les  guichets 
de distributeurs automatiques de 
billets de banque (DAB).

À l’occasion des 
épreuves du 
baccalauréat 2024, 

qui débuteront le dimanche 
9 juin, l’APC de Seraïdi 
a pris des mesures pour 
faciliter les déplacements 
des candidats. Consciente 

des défis logistiques 
auxquels les candidats 
peuvent être confrontés, 
les responsables locaux  
ont  décidé de mettre à 
disposition des bus pour 
transporter les candidats de 
Seraïdi vers leurs centres 
d’examen.

Les bus partiront chaque 
matin à 6h45 précises du 
siège de l’APC de Seraïdi, 
en vue de garantir le 
transport des candidats aux 
centres d’examens. Cette 
initiative vise à soulager 
les candidats du stress des 
déplacements et à leur 

permettre d’aborder leurs 

épreuves dans de bonnes 

conditions. Cette démarche 

a été bien accueillie par les 

parents et les candidats, qui 

voient en cette initiative un 

soutien précieux en cette 

période cruciale. 

Le parasite échinococcose 
kystique, communément 
appelé le kyste hydatique 

ou hydatidose est une maladie 
parasitaire des herbivores 
(principalement le mouton) due à 
un parasite nommé Echinococcus 
granulosus qui se transmet à 
l’homme par le biais du chien qui 
élimine les œufs de ce parasite. 
En prévision de l’Aïd El Adha, 
les services agricoles ont lancé 
un appel pour sensibiliser les 
citoyens sur les risques que 

présente le kyste hydatique et 
les précautions à prendre lors du 
rituel du sacrifice du mouton. Un 
appel a été lancé par les services 
vétérinaires concernés de la 
wilaya d’Annaba pour toucher 
le grand public, en expliquant 
qu’il s’agit d’une maladie 
parasitaire transmise notamment 
par le chien et caractérisée par le 
développement chez l’homme, le 
plus souvent au niveau du foie et 
du poumon par la forme larvaire 
d’un ver appelé ténia. Les 
spécialistes ont  recommandé 

d’examiner avec précaution les 
abats et autres viscères de la bête 
sacrifiée, afin de rechercher les 
kystes en question se présentant 
sous forme de boules d’eau. 

Les vétérinaires conseillent de 
bouillir ou de brûler les organes 
infectés et de les enterrer 
profondément, au moins à 50 cm, 
de façon à ce que les chiens ne 
les déterrent pas et de ne jamais 
les abandonner dans la nature. 
Le communiqué souligne: «La 
maladie est guérissable, mais 
au prix d’une intervention 
chirurgicale coûteuse et difficile 
qui permet d’extraire le kyste de 
l’organe touché (foie, poumon, 
cœur). Lors du sacrifice du 
mouton, les facteurs propices 

à la diffusion de cette maladie 
sont réunis.» Il est nécessaire de 
prendre certaines précautions. 
Si un abat vous paraît suspect, 
contactez le vétérinaire de votre 
commune. Par des campagnes 
de sensibilisation en incitant les 
citoyens à acheter leurs moutons 
dans les endroits spécialement 
aménagés par les communes 
où «un contrôle vétérinaire 
est assuré gratuitement». Pour 
assurer un contrôle «rigoureux» 
de l’état sanitaire des bêtes 
destinées au sacrifice.

Tayeb Zgaoula
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annaBa / 4 ÈMe et 10 ÈMe sÛretés UrBaines 

Intensification des opérations policières pour éradiquer toutes 
formes de criminalité

annaBa / cUltUre

Le TRA ‘’Azzedine Medjoubi’’ 
et  la Direction de la culture 

célèbrent la journée de l’Artiste

annaBa/enVirOnneMent

Où sont passées les hirondelles ?Le déclin d’une espèce
 à Annaba

annaBa / el BOUni

Célébration de la fête 
de l’enfance à la bibliothèque 

‘’Amoura Ali’’

Dans le cadre de la lutte 
contre la criminalité 
en milieu urbain, les 

forces de police des 4ème et 
10ème sûretés urbaines ont mené 
diverses opérations ce week-end, 
aboutissant à l’arrestation de huit 
(8) individus. Parmi eux, trois 
(3) étaient concernés par un avis 
judiciaire de recherche en vertu 
de mandats et jugements pour 

plusieurs délits, notamment le 
vol par escalade, la possession 
d’armes blanches prohibées, 
la détention de stupéfiants, les 
menaces d’agression, l’émission 
de chèques sans provision, et les 
coups et blessures volontaires 
avec armes blanches. Les autres 
personnes arrêtées sont suspectées 
de détention de stupéfiants et 
de substances psychotropes, 
ainsi que de possession d’armes 
blanches interdites. Il est à noter 

que toutes les mesures légales 

nécessaires ont été prises à 

l’encontre des mis en cause, en 

coordination avec le procureur 

de la république territorialement 

compétent.

Ces interventions s’inscrivent 

dans une démarche proactive des 

forces de l’ordre visant à assurer 

la sécurité publique et à prévenir 

toute forme de délinquance. 

Un programme riche et varié a 
été concocté par la direction de 
la culture et le TRA ‘’Azzedine 

Medjoubi’’ à l’occasion de la journée 

nationale de l’artiste coïncidant avec la 

date du 08 juin de chaque année, a-t-on 

appris auprès des organisateurs. A cette 
occasion, plusieurs hommes de culture et 
d’acteurs de la scène culturelle prendront 
part à ce rendez-vous, ainsi que des 
artistes de l’art d’une manière générale. 
Des hommages seront également rendus 
aux artistes présents et ceux disparus, a 
expliqué notre interlocutrice.

Les hirondelles, ces oiseaux 
migrateurs au plumage 
noir et blanc, font partie 

intégrante du paysage printanier 
dans de nombreuses régions du 
monde. Pourtant, ces messagères 
du printemps semblent se faire de 
plus en plus rares, notamment à 
Annaba.
• En effet, les témoignages 

des habitants d’Annaba sont 
unanimes : les hirondelles se 
font de plus en plus rares dans 

la ville. Ce constat, partagé 
par les ornithologues locaux, 
s’appuie sur des observations 
factuelles : Diminution 
du nombre de nids : Le 
nombre de nids d’hirondelles 
observables sur les toits des 
maisons et des bâtiments a 
considérablement diminué 
ces dernières années.

• Baisse de la population 
d’hirondelles : Les vols 
d’hirondelles, autrefois 
denses et spectaculaires, sont 
devenus plus clairsemés, 
traduisant une diminution 
notable de la population 
d’oiseaux.

•  Changement de 
comportement : Les 
hirondelles semblent avoir 
modifié leur comportement 
habituel. Elles nichent moins 
fréquemment dans la ville 
et s’éloignent davantage des 
zones urbaines.

Plusieurs facteurs expliquent le 
déclin des hirondelles à Annaba :

 La disparition des habitats 
naturels: L’urbanisation galopante 
et l’utilisation intensive de 
pesticides ont entraîné la 
destruction des habitats naturels 
des hirondelles, tels que les zones 
humides et les zones agricoles. 
Ces habitats sont essentiels pour 
la nidification, la recherche de 
nourriture et le repos des oiseaux 
lors de leur migration.
 Le changement climatique 
: Le changement climatique 
perturbe les cycles migratoires 
des hirondelles et réduit la 
disponibilité de leurs sources de 
nourriture. Les sécheresses et les 
vagues de chaleur, de plus en plus 
fréquentes, rendent la recherche 
de nourriture et l’élevage des 
jeunes plus difficiles.
 L’utilisation de pesticides : 
Les pesticides utilisés dans 
l’agriculture et le jardinage 
constituent une menace majeure 
pour les hirondelles. Ces produits 
chimiques peuvent empoisonner 
les oiseaux et leurs proies, 

entraînant des troubles de la 
reproduction et une diminution de 
la survie.
Le déclin des hirondelles 
à Annaba est un problème 
préoccupant qui doit être pris 
au sérieux. La protection de ces 
oiseaux emblématiques nécessite 
une action collective à plusieurs 
niveaux :
Préserver les habitats naturels : Il 
est crucial de protéger les zones 
humides et les zones agricoles 
restantes, qui constituent des 
habitats essentiels pour les 
hirondelles. Cela peut passer par 
la création de zones protégées 
et la mise en place de pratiques 
agricoles durables.
 Lutter contre le changement 
climatique : La lutte contre 
le changement climatique est 
essentielle pour protéger les 
hirondelles et de nombreuses 
autres espèces. Cela implique de 
réduire les émissions de gaz à 
effet de serre et de promouvoir des 
politiques énergétiques durables.

 Réduire l’utilisation de 
pesticides : L’utilisation 
raisonnée des pesticides est 
nécessaire pour protéger les 
hirondelles et l’environnement. 
Il est important de privilégier 
les alternatives naturelles aux 
pesticides chimiques et de suivre 
les instructions d’utilisation 
scrupuleusement.
Le déclin des hirondelles à Annaba 
est un signal d’alarme face aux 
défis environnementaux que nous 
devons relever. La protection 
de ces oiseaux emblématiques 
nécessite une mobilisation 
collective et des actions concrètes 
pour préserver leurs habitats, lutter 
contre le changement climatique 
et promouvoir des pratiques 
durables. En agissant ensemble, 
nous pouvons contribuer à la 
survie des hirondelles et à la 
préservation d’un environnement 
sain pour les générations futures.

Hier, samedi 8 juin, sous la 
supervision des autorités locales 
de l’APC d’El Bouni, un 

événement culturel a été organisé pour 
célébrer la journée de l’enfance. Cet 
événement s’est déroulé à la bibliothèque 
‘’Amoura Ali’’ dans la commune d’El 
Bouni, en collaboration avec l’association 
‘’Irched oua Islah’’.
L’initiative fait partie d’une série 
d’activités visant à commémorer la 
journée de l’enfance, offrant ainsi aux 
enfants de la commune une occasion 
de se divertir tout en s’instruisant. La 
bibliothèque, lieu symbolique et éducatif, 
a accueilli divers spectacles et activités. 

Le programme de la journée comprenait 
des spectacles de clown captivants qui 
ont bien fait rire les enfants présents. Ces 
moments de divertissement ont été suivis 
d’une pièce théâtrale conçue spécialement 
à l’intention des jeunes spectateurs, 
mettant en scène des thèmes pertinents 
pour leur âge et leur vécu quotidien. 

S.Y

Tayeb Zgaoula

Sara Boueche

S.Y
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ANNABA / ENVIRONNEMENT 

Les habitants de la nouvelle ville se plaignent de la 
stagnation des eaux usées

ANNABA / SIDI SALEM 

Renforcement des préparatifs de la 
saison estivale

Les habitants de la cité 
‘’2000 logements’’ 
sise la circonscription 

Benaouda Benmostefa (Ex-
Draa Errich) ont interpellé les 
services communaux, pour 
une intervention immédiate 
concernant le problème de 
la stagnation des eaux usées, 
résultant de la défectuosité 

des conduites d’évacuation, 
laissant se répandre  des 
odeurs nauséabondes. 
En effet, les avaloirs des 
blocs 34.35.27.55.56 sont 
complètement obstrués. Selon 
les habitants, cette situation qui 
perdure depuis quelque temps 
est devenue insupportable. 
En effet, les regards d’égout 
débordent souvent de leurs 

eaux usées, vu la saturation des 
réseaux complètement saturés, 
en plus des canalisations 

obsolètes qui déversent des eaux 
usées accompagnées d’odeurs 
désagréables jusqu’à l’intérieur 
des foyers des habitants qui 
respirent ces émanations 
infectes.
Le réseau d’assainissement est 
complètement obstrué, sans 
oublier le système d’évacuation 
dont les eaux usées ont déjà 
inondé les caves d’immeuble. 

Bien entendu, ces eaux 
stagnantes suscitent la crainte 
des habitants au sujet des risques 
de maladies à transmission 
hydrique et des conséquences 
néfastes sur la santé publique. 
Face à cette situation, les 
résidents de cette localité 
sollicitent l’intervention des 
services compétents  pour une 
prise en charge de leur doléance.

L’ APC d’El  Bouni 
a entrepris une 
importante 

campagne de nettoyage 

sur la plage de Sidi Salem. 
Cette initiative s’inscrit 
dans le cadre des préparatifs 
en prévision de la saison 
estivale. Les travaux réalisés 
qui ont inclus plusieurs 

opérations essentielles ont 
porté sur le nettoyage de la 
plage, le dégagement du sable 
accumulé en bordure des 
routes et des trottoirs, ainsi 
que la collecte des déchets 

qui jonchent les chaussées. 
Ces mesures visent à garantir 
un environnement propre et 
accueillant pour les habitants 
et les visiteurs durant la 
saison estivale.

Imen.B

S.Y

ANNABA / POUR UNE BOUFFÉE  DE FRAICHEUR 

Le marché des climatiseurs explose

Les journées de forte 
chaleur enregistrées, ces 
jours-ci, dans la presque 

totalité des régions  de l’est, 
notamment la wilaya d’Annaba, 
incitent les citoyens à se diriger 
vers les magasins de vente 
d’appareils de climatisation, 
lesquels font face actuellement 
à une forte demande. Lors 
d’une tournée, hier,  au centre-
ville, une grande foule avait 
accaparé les magasins proposant 
ce genre d’appareils, nous 
avons pu constater que les prix 
des climatiseurs ont observé 

une hausse sensible. En effet, 
les prix varient entre 65.000 à 
120.000 DA, selon la capacité 
de l’appareil et sa marque.  
Beaucoup de familles, qui ne 
disposent pas d’air conditionné, 
passeront un été vraiment 
désagréable. D’autres se font 
saigner pour pouvoir se payer un 
climatiseur malgré le prix trop 
élevé pour les petites bourses.
Les discussions tournent autour 
du temps qu’il va faire d’ici 
quelque jours, mais surtout de la 
nécessité d’avoir un climatiseur 
chez soi, pour d’autres, le 
ventilateur fera l’affaire, en 

attendant des jours meilleurs 
surtout en cette période de l’Aïd 
El Adha où les dépenses se sont 
multipliés.». Il est à signaler 
que pour les appareils de faible 
puissance, comme le climatiseur 
de 9.000 Btu, la vente ne 
marche pas beaucoup car la 
demande s’oriente maintenant 
vers les appareils de grande 
puissance. Les climatiseurs dont 
la puissance varie de 12.000 à 
18.000 btu cédés entre 75.000 
DA à 90.000 DA, selon les 
marques. Des commerçants 
questionnés à propos de la 
forte demande sur ces articles, 

pensent que celle-ci est due bien 
certainement à la forte chaleur 

qui reste la première cause du 
rush.

Imen B

CONSTANTINE 

Nécessité pour les entreprises de renforcer les systèmes 
électroniques de protection des données

Plusieurs experts 
participants aux journées 
scientifiques de la 2ème 

édition du Salon du digital, de la 
numérisation et des technologies 
de l’information et de la 
communication, ConstanTIC, ont 
affirmé jeudi “la nécessité pour 
les entreprises administratives 
et économiques de renforcer 
les systèmes électroniques de 
protection des données pour 
affronter les cyberattaques et 
protéger les données privées”.
Au cours de la troisième et ultime 
journée de cette manifestation 
organisée à l’hôtel Marriott du 
chef-lieu de wilaya, la professeur 
Nacira Ghoualmi Zine, directrice 
du Laboratoire des réseaux 

et systèmes et enseignante à 
l’Université d’Annaba, a indiqué 
que “le système électronique 
de protection des données 
est un ensemble de systèmes 
dont les pare-feu, les systèmes 
d’identification et de détection 
des logiciels malveillants que 
chaque entreprise doit avoir”.
L’intervenante spécialisée dans 
la cybersécurité a porté l’accent 
sur l’importance majeure de 
ce domaine qui concerne la 
souveraineté numérique du 
pays étant effectivement liée à 
la sécurité nationale, l’identité 
nationale et ses valeurs et à 
l’économie du pays.
Professeur Salim Bachiri, 
directeur général de l’entreprise 

de la protection électronique, a 
souligné que selon des études 
menées en Algérie sur plusieurs 
entreprises ayant fait l’objet de 
piratages informatiques, il est 
possible d’assurer la sécurité 
informatique par l’Etat et de 
rattraper les pays développés 
dans ce domaine.
Il a également souligné la 
nécessité de sensibiliser les 
employés et les opérateurs du 
domaine administratif et de 
les former aux principes de la 
sécurité des données et les mettre 
en garde contre les erreurs qui 
peuvent être exploités par les 
cybercriminels pour pirater un 
système de données privées.
Il faut actuellement accorder, a-t-

il ajouté, une priorité absolue à 
la formation de compétences en 
cybersécurité surtout que l’Etat 
a mis en place des dispositifs 
juridiques encourageants et 
des mesures d’organisation qui 
permettent de concrétiser cette 

vision.
A noter que plus de 30 
conférences scientifiques ont 
été présentées durant les trois 
jours du salon ConstanTIC qui a 
connu la participation de près de 
40 exposants.



Nouvelle-Calédonie 
Un huitième mort après une fusillade entre des gendarmes 

et des indépendantistes survenue lundi

elections européennes  
Un scrutin ouvert jusqu’à la dernière minute

Selon le procureur, deux 
hommes faisant partie 
d’un groupe ayant ouvert 

le feu sur des gendarmes 
avaient été blessés par balles 
par ces derniers, lundi, sur la 
route menant de Nouméa à 
son aéroport. Le couvre-feu en 
vigueur a été reconduit jusqu’au 
17 juin ; selon le monde fr.
Une nouvelle victime de la 
crise à Nouméa. L’un des deux 
hommes blessés par balles par 
des gendarmes lundi 3 juin en 
Nouvelle-Calédonie a succombé 
à ses blessures vendredi, a 
annoncé samedi Yves Dupas, le 
procureur de la République de 
Nouméa. Cela porte à huit le 
nombre de morts depuis le début 
des troubles dans l’archipel.
Les deux hommes, qui faisaient 
partie d’un groupe ayant ouvert 
le feu sur des gendarmes, avaient 

été blessés par balles par ces 
derniers au nord de Nouméa, a 
annoncé M. Dupas. La personne 
morte vendredi est un homme 
de 26 ans, domicilié au col de 
la Pirogue, et blessé à la tête par 
un projectile balistique, selon le 
procureur.
L’information a également 
été évoquée par le président 
indépendantiste du gouvernement 
de Nouvelle-Calédonie, Louis 
Mapou, lors d’une allocution 
télévisée samedi. « J’ai une 
pensée particulière pour ce jeune 
de Païta qui vient de nous quitter 
et dont je connais les parents, qui 
sont issus de la grande chefferie 
de Païta », a déclaré M. Mapou.
Signe que les opérations 
des forces de l’ordre vont se 
poursuivre sur le « Caillou 
», le haut-commissariat de la 
République a annoncé samedi 

que le couvre-feu imposé de 18 
heures à 6 heures (de 9 heures à 
21 heures à Paris) était prolongé 
jusqu’au lundi 17 juin, soit pour 
une semaine.
Les mesures d’interdiction 
de rassemblement, de vente 
et de transport d’armes et de 
commercialisation d’alcool sont 
reconduites jusqu’à la même date. 
« Les opérations de sécurisation 
et de déblaiement se poursuivent 
» d’après un communiqué du 
haut-commissariat, avec quelque 
« 1 500 carcasses » dégagées. 
Les réquisitions des stations-
service de Nouméa, Dumbéa et 
du Nord ont pu être levées.
« Action de riposte »
Les faits s’étaient déroulés dans 
le secteur du col de la Pirogue, 
à Païta, un point névralgique 
sur la route menant de Nouméa 
à l’aéroport international, 

longtemps bloquée par les 
indépendantistes. Selon la 
version des gendarmes relayée 
par le procureur, ces derniers 
avaient fait usage de leur 
arme après que leur voiture de 
location, qui porte un impact de 
balle, avait été percutée par un 
pick-up.
« Plusieurs hommes armés 
ouvrent le feu en direction du 
véhicule, ce qui conduit deux 
gendarmes à faire usage de leur 
arme de service, dans une action 
de riposte », avait expliqué 
M. Dupas, précisant qu’un « 
agresseur » avait été blessé à 
la tête, un autre au bras et que 
le véhicule ayant heurté les 
gendarmes avait pris la fuite et 
n’avait pas été retrouvé.
Dans un communiqué, la Cellule 
de coordination des actions de 
terrain (CCAT, un collectif, 

créé à la fin de 2023, pour 
mobiliser contre la réforme du 
corps électoral) a pour sa part 
donné une autre version des 
faits, accusant des « milices » 
ayant profité du déblaiement de 
la route par les forces de l’ordre 
pour passer « à vive allure en 
ouvrant le feu avec des balles 
réelles sur nos jeunes positionnés 
aux abords de la route ».
Depuis le début de la crise et des 
émeutes en Nouvelle-Calédonie, 
le 13 mai, huit personnes ont été 
tuées, dont deux gendarmes.
C’est dans ce contexte tendu 
que se tiendront les élections 
européennes : les 56 bureaux de 
vote de Nouméa ont été regroupés 
dans six lieux, au lieu de 37, et 
seront sécurisés dimanche par 
la présence des forces de l’ordre 
dans un contexte encore à vif en 
Nouvelle-Calédonie.

La liste de Jordan Bardella 
se stabilise, celle de 
Valérie Hayer s’érode. 

Raphaël Glucksmann stagne et 
Manon Aubry monte, selon notre 
enquête électorale Ipsos pour « 
Le Monde », réalisée dans les 
derniers jours de la campagne, 
jeudi et vendredi ; selon le monde 
fr.
La campagne électorale pour les 
élections européennes s’achève, 
mais tout reste ouvert pour le 
scrutin du 9 juin. Car les choses 
bougent encore, et beaucoup, 
selon notre enquête électorale 

Ipsos pour Le Monde, réalisée du 
jeudi 6 au vendredi 7 juin auprès 
d’un échantillon représentatif 
de 8 923 personnes, selon la 
méthode des quotas.
Dans ces derniers jours de 
campagne, Jordan Bardella 
confirme sa première place, loin 
devant avec 32 % d’intentions 
de vote (marge d’erreur de 1,3 
point), quoique en se tassant d’un 
point de pourcentage par rapport 
à notre précédente enquête fin 
mai. Valérie Hayer poursuit, elle, 
son érosion en perdant un point 
de pourcentage, elle s’établit 

à 15 % d’intentions de vote 
(marge d’erreur : 1). Elle se situe 
désormais à 0,5 point d’écart de 
la liste de Raphaël Glucksmann, 
candidat du Parti socialiste et de 
Place publique (PS-PP), stable à 
14,5 % (marge d’erreur : 1). « On 
n’avait jamais vu d’écart aussi 
resserré entre ces deux candidats, 
remarque Brice Teinturier, 
directeur général délégué 
d’Ipsos, c’est encore plus vrai 
qu’auparavant, oui, les courbes 
peuvent se croiser… ou pas. »
Derrière ce trio, la liste de La 
France insoumise (LFI) conduite 

par Manon Aubry poursuit la 
progression enclenchée le mois 
dernier et l’accélère de manière 
notable dans cette dernière ligne 
droite : elle gagne 1,5 point par 
rapport à fin mai, et enregistre 
désormais 9,5 % d’intentions 
de vote (marge d’erreur : 0,8). 
Viennent ensuite la liste Les 
Républicains (LR) conduite 
par François-Xavier Bellamy, 
stable à 7 % (marge d’erreur : 
0,7), puis deux listes en danger 
de passer sous la barre des 5 % 
des votes requis pour envoyer 
des députés à Bruxelles. La liste 

Reconquête conduite par Marion 
Maréchal s’établit ainsi à 5,5 
% d’intentions de vote, celle 
des Ecologistes (Ex-EELV), 
conduite par Marie Toussaint, 
à 5 % (marge d’erreur : 0,6). 
Léon Deffontaines, qui conduit 
la liste du Parti communiste 
français (PCF), est estimé, quant 
à lui, à 2,5 % d’intentions de vote 
(marge d’erreur : 0,4), soit au 
même niveau que la candidate du 
Parti animaliste, Hélène Thouy, 
qui progresse d’un point en une 
semaine.

Les signaux contradictoires 
sur le marché du travail 
américain – chômage 

record depuis 2022 et, en même 
temps, hausse des créations 
d’emplois – devraient conduire 
la Fed à encore attendre avant de 
baisser le loyer de l’argent. Un 
flottement économique qui pèse 
sur le bilan de Joe Biden, selon 
le monde fr.
Les chiffres ne satisfont 
personne : le taux de chômage 
aux Etats-Unis a touché en mai 
la barre des 4 % pour la première 
fois depuis janvier 2022, ce qui 
est un mauvais symbole pour 
le président démocrate Joe 
Biden, candidat à sa réélection 
en novembre 2024.« Le grand 
retour américain se poursuit, 

mais il nous reste encore des 
progrès à accomplir », a déclaré 
le locataire de la Maison Blanche 
dans un communiqué, tout en 
se réjouissant des 15,6 millions 
d’emplois créés sous son mandat.

Car, dans le même temps, le 
pays a créé 272 000 emplois en 
mai, selon les chiffres publiés 
par le département du travail, 
vendredi 7 juin, soit beaucoup 
plus que les 190 000 attendus. Et 

là, ce sont les marchés financiers 
et la Réserve fédérale (Fed), la 
banque centrale américaine, qui 
font grise mine. La bonne tenue 
de l’emploi rend une baisse des 
taux avant les élections de moins 
en moins probable, d’autant que 
les tensions persistent sur les 
salaires horaires. Ceux-ci ont 
progressé plus que prévu (+ 0,4 
% sur un mois et + 4,1 % sur un 
an). Les estimations respectives 
tablaient sur des augmentations 
de 0,3 % et de 3,9 %.
Au vu des prix de marché, la 
probabilité d’une baisse du 
loyer de l’argent par la Fed en 
septembre est tombée de 40 
% à 30 %, selon les calculs du 
Wall Street Journal. De ce fait, 
les taux directeurs de la banque 

centrale restent fixés au-delà de 
5,25 %, leur plus haut niveau 
depuis 2006.
Dans la foulée de la publication, 
les taux de marché à long terme à 
dix ans sont passés de 4,3 % à 4,43 
%, tandis que les trois indices de 
Wall Street (Dow Jones, S&P 
500 et Nasdaq) ont ouvert dans 
le rouge. « La forte croissance 
de l’emploi et l’inflation des 
salaires confortent notre opinion 
de longue date selon laquelle les 
taux d’intérêt resteront élevés 
longtemps, a déclaré au Financial 
TimesTorsten Slok, économiste 
en chef chez Apollo Global 
Management.Nous continuons 
à prévoir que la Fed n’abaissera 
pas ses taux en 2024. »
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Etats-Unis 
Le chômage remonte à 4 %, mais les taux 

devraient rester hauts



En premier meeting depuis sa condamnation, Trump fulmine contre 
Biden et l’immigration

sOUdan: 

des militants prodémocraties rapportent environ «40 morts» dans 
des tirs d’artillerie près de Khartoum

Le Premier ministre palestinien se dit prêt à rétablir «  l’unité  » 
après la guerre à Gaza

Donald Trump a réitéré 
ses diatribes anti-
immigration jeudi lors 

de son premier événement de 
campagne depuis son verdict au 
pénal, dénonçant la “politique 
d’ouverture des frontières” de 

son rival Joe Biden, malgré le 
récent coup de barre à droite 
du président démocrate , selon 
Arabenews.
Joe Biden a annoncé mardi qu’il 
empêcherait les migrants entrés 
illégalement sur le territoire 

américain de bénéficier du droit 
d’asile lorsque leur nombre 
dépasse les 2.500 par jour 
pendant une semaine, ce qui est 
actuellement le cas.
“Le premier jour de mon mandat, 
j’annulerai le décret scandaleux 
de +Joe l’escroc+”, a scandé 
Donald Trump devant une foule 
enthousiaste, estimant que ce 
texte était “pro-invasion”, “pro-
trafic d’enfants” ou encore “pro-
trafiquants de drogue”.
“Et je mettrai fin à toutes les 
politiques d’ouverture des 
frontières de l’administration 
Biden”, a-t-il fustigé, lors d’un 
événement de campagne dans 
l’Arizona, Etat clé du sud-ouest, 
frontalier du Mexique, via lequel 
transitent une grande part des 
migrants venus de différents 

pays.
A l’approche de la présidentielle, 
qui verra Joe Biden et Donald 
Trump s’opposer, l’immigration 
est devenu un sujet central de 
la campagne, les républicains 
accusant le président démocrate 
d’être responsable d’une 
“invasion” à la frontière.
Le candidat républicain a promis 
des mesures de rétorsion, comme 
imposer des droits de douane, 
aux pays qui n’endigueraient pas 
le flux de migrants vers les Etats-
Unis.
“On a un grand pouvoir 
économique”, a clamé Donald 
Trump. “Si la Chine ou un autre 
pays se comporte mal, on a ce 
que l’on appelle des droits de 
douane qui font très mal”.
Il s’agissait du premier événement 

de campagne pour l’ex-président 
depuis qu’il a été reconnu 
coupable fin mai dans une affaire 
de falsifications comptables pour 
des paiements dissimulés.
Le texte annoncé mardi par 
Joe Biden facilite aussi les 
expulsions vers le Mexique, à 
quelques rares exceptions près. 
Et les restrictions mises en avant 
resteront en vigueur jusqu’à ce 
que le nombre d’entrées illégales 
passe sous la barre des 1.500 par 
jour.
Selon les sondages, le sujet de 
l’immigration est l’une des plus 
grandes menaces électorales pour 
le président sortant.
En 2020, Joe Biden n’avait 
remporté l’Arizona qu’avec 
10.000 voix d’avance.

Des militants 
prodémocratie au Soudan 
ont fait état vendredi 

d’environ 40 morts dans de 
“violents tirs d’artillerie” menés 
la veille par des paramilitaires sur 
des quartiers d’Omdourman, ville 
de la banlieue nord de la capitale 
Khartoum , selon Arabenews.
“Jusqu’à maintenant, le nombre 
de morts est estimé à 40 citoyens, 
et il y a plus de 50 blessés, 
certains grièvement”, souligne 
dans un communiqué publié sur 
les réseaux sociaux le “comité de 
résistance de Karari”, imputant les 
frappes d’artilleries aux Forces de 
soutien rapide (FSR).

“Il n’y a pas encore de décompte 
précis du nombre de victimes à 
Omdourman”, ajoute le groupe, 
un de ces nombreux réseaux de 
militants organisant l’entraide 
entre habitants et qui ont fleuri 
partout au Soudan à l’aune de la 
guerre.
“La plupart des morts sont arrivés 
à l’hôpital universitaire al-Nao, 
les autres dans des hôpitaux privés 
ou alors ils ont été enterrés par 
leurs familles”, ajoute le groupe.
Les Forces de soutien rapide 
(FSR), paramilitaires en guerre 
contre l’armée soudanaise depuis 
avril 2023, ont aussi été accusés 
par des militants prodémocratie 

d’avoir mené mercredi une 
attaque sanglante contre un 
village du centre du Soudan. 
Une centaine de personnes parmi 
lesquelles 35 enfants ont été tuées 
au village de Wad al-Noura, dans 
l’Etat d’al-Jazira.
A travers le pays, et même dans 
la capitale Khartoum, les combats 
se poursuivent quotidiennement 
entre l’armée dirigée par le 
général Abdel Fattah al-Burhane 
et les paramilitaires des FSR, sous 
la houlette du général Mohamed 
Hamdane Daglo.
En un peu plus d’un an, la 
guerre opposant ces deux rivaux 
au Soudan a fait des dizaines 

de milliers de morts, certaines 
estimations allant même jusqu’à 
“150.000” victimes, selon 
l’émissaire américain pour le 
Soudan, Tom Perriello.
Les deux camps ont été accusés 

de crimes de guerre, notamment 
de viser les civils, de bombarder 
de manière indiscriminée des 
zones résidentielles et de se livrer 
à des pillages ou de bloquer l’aide 
humanitaire vitale.

Le Premier ministre 
palestinien Mohammad 
Mustafa a déclaré 

jeudi à Bagdad que l’Autorité 
palestinienne basée en 
Cisjordanie occupée était 
prête à rétablir une direction 
palestinienne “unifiée” après 
la guerre qui ravage la bande 
de Gaza.
Depuis des affrontements 
fratricides en 2007, le 
leadership palestinien est 
divisé entre l’Autorité 
palestinienne, menée par le 
Fatah de Mahmoud Abbas, qui 
exerce un pouvoir limité en 
Cisjordanie, et le mouvement 
islamiste Hamas qui contrôle 
la bande de Gaza depuis. Selon 
Arabenews.

“Nous sommes prêts, en tant 
que Palestiniens, à assumer 
nos responsabilités dès le 
lendemain (de la guerre à Gaza) 
afin d’aider (...) à restaurer 
l’unité du peuple et la direction 
palestiniens”, a déclaré M. 
Mustafa lors d’une conférence 
de presse aux côtés du ministre 
irakien des Affaires étrangères 
Fouad Hussein.
“Il faut également bien 
se préparer à la création 
d’un Etat (palestinien) et 
aux responsabilités qui en 
découlent”, a-t-il ajouté, 
quelques jours après la 
reconnaissance de l’Etat 
de Palestine par l’Espagne, 
l’Irlande et la Norvège.
Le rôle de l’Autorité 

palestinienne après la guerre 
demeure toutefois encore 
incertain, en raison de son 
influence limitée à Gaza et du 
refus notamment du Premier 
ministre israélien Benjamin 
Netanyahu d’envisager un 
futur Etat palestinien.
Des dissensions sont apparues 
au sommet de l’Etat israélien 
autour du scénario de l’après-
guerre dans la bande de Gaza, 
au moment où le gouvernement 
affirme y mener la “bataille 
décisive” pour anéantir le 
mouvement palestinien 
Hamas.
Washington a estimé fin mars 
qu’une “Autorité palestinienne 
redynamisée” pouvat jouer un 
rôle pour “créer les conditions 

d’une stabilité à la fois en 
Cisjordanie et dans Gaza”.
Une idée balayée par M. 
Netanyahu, pour qui l’Autorité 
palestinienne, chassée de 

Gaza en 2007 par le Hamas et 
qu’il accuse de “soutenir” et 
“financer le terrorisme”, n’est 
“certainement pas” une option 
pour diriger la bande de Gaza.
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en / Petkovic : 
« On a perdu un joker »

en / Brahimi : 
Blessure diplomatique ?

Le sélectionneur national 
était déçu après le match. 
Il reconnaît avoir perdu 

un joker dans la grande course 
vers la Coupe du monde, mais 
pense que le coup est rattrapable. 
«On a perdu un match important, 
3 points et on peut dire qu’on 
a perdu un joker, mais il reste 
encore 7 matches à jouer, et on 
jouera tous les matches pour 
gagner, on a aussi le match retour 
contre la Guinée», a-t-il dit.

«J’assume»
«C’est la responsabilité du 
coach quand il y a défaite, et 
j’ai l’habitude d’assumer, mais 
ce n’est pas que ça, j’ai peut-
être fait des erreurs mais il y a 
d’autres paramètres. En tout cas 
avec cette défaite touts ceux qui 
critiquent ont raison.»

«On a dominé, mais on a été 
lents et peu dangereux»

«On est déçus et visiblement 
vous aussi, on a dominé le 
match, mais on a été trop lents 
et pas assez dangereux. Il faut 

féliciter la Guinée qui a joué sur 
ses vrais valeurs.»

«On a encore fait des fautes 
individuelles en défense»

«Vous avez vu qu’à chaque 
fois qu’on a accéléré et qu’on 
a joué sur les ailiers on a été 
dangereux, malheureusement 
on a mal exploité nos occasions 
claires, et on a encaissé sur deux 
tentatives. C’est ce que j’avais 
discuté avec les joueurs, mais 
hélas on a encore fait des fautes 
individuelles, qui nous ont coûté 
2 buts, ça fait partie du jeu et des 
éliminatoires de la CM.»
«Bennacer n’était pas indiqué 

pour un tel match»
«J’ai pensé à Bentaleb et Zerrouki 
car ils sont bons physiquement et 
dans la présence, ce qui explique 
mon choix, et incorporer 
Bennacer n’était pas l’indiqué 
pour ce match-là.»

«Il faut vite récupérer et 
booster le mental des joueurs»
«Dès que possible on va récupérer 
nos efforts physiques, et on va 

se préparer pour l’Ouganda. Il 
faut évaluer les conditions des 
joueurs et préparer un max le 
match suivant.»

«L’adversaire a joué à 5 
derrière»

«Rebondir est une question 
mentale, il faut booster les 
coéquipiers et le système de 
jeu. Il faut aussi avoir de la 
communication, on a joué un 
team qui a joué avec 3 défenseurs 
axiaux de gabarit, 5 en tout 
en défense, c’était difficile de 
passer dans l’axe et à chaque 
fois qu’on essayait de passer par 
les côtés on était plus nombreux, 
maintenant il faut évaluer le 
niveau des joueurs.»

«Il faut évaluer le groupe 
pour choisir le onze qui jouera 

l’Ouganda»
«On a travaillé avec tous les 
joueurs pas seulement avec le 
onze, on va maintenant regarder 
qui sont prêts physiquement et 
psychiquement à aller jouer ce 
match contre l’Ouganda.»

Yacine Brahimi a effectué 
un retour apprécié en 
sélection lors du stage 

des Verts précédents. Cette fois, 
il a singulièrement déçu au point 
où de nombreux supporters ont 
demandé son départ. Hier, la 
FAF a annoncé son forfait en 
Ouganda arguant d’une blessure 
aux ischio-jambiers. La rumeur 
de son retrait prend de l’ampleur 
entre-temps.
Après le piteux visage affiché par 
l’équipe nationale jeudi, joueurs 
et entraineur ont été sévèrement 
critiqués, mais celui qui l’a 
été autant, c’est bien Yacine 
Brahimi, un joueur sur qui 
reposaient beaucoup d’espoirs 
pour diriger l’équipe nationale 
vers une troisième victoire dans 
ces éliminatoires  De retour en 
sélection nationale après deux 
ans d’absence, Yacine Brahimi, 
qui a montré quelques belles 
facettes de son jeu au tournoi 
de mars, a été transparent avant-
hier contre la Guinée et une fois 
n’est pas coutume, il a multiplié 
les maladresses techniques et 
surtout donner maintes fois 
pendant la rencontre des passes 
à l’adversaire, d’où le courroux 
du public qui l’a hué à sa sortie 
du terrain.

Sale après-midi au Nelson-
Mandela

’’ Brahimi dégage !, criaient les 
fans mécontents de la prestation  
des tribunes, une sale soirée 
pour l’ancien sociétaire de FC 
Porto, un joueur qui pourtant est 
au centre du projet du nouvel 
entraineur Vladimir Petkovic 
qui l’a désigné capitaine et son 

premier leader technique sur le 
terrain mais au vu de ce qu’il 
a montré avant-hier, même 
le coach bosnien, devrait-on 
imaginer, regrette sa décision de 
lui donner les clés de l’équipe, 
car non seulement il ne donne pas 
l’impression d’assumer ce statut, 
en plus il persiste à commettre les 
mêmes erreurs, en allant chercher 
très bas le ballon, on se souvient 
contre l’Afrique du Sud de son 
erreur, quand il a perdu le ballon 
à 40 mètres de notre cage, une 
bourde qui a coûté à l’EN un but 
stupide. Certes contre la Guinée, 
il n’est pas responsable dans les 

deux buts encaissés, toutefois en 
évoluant très bas, il ne rend pas 
service à l’équipe, car son rôle est 
de chercher dans la profondeur 
ses coéquipiers de l’attaque voire 
créer le danger dans la surface, 
malheureusement il n’a pas 
utilisé cette qualité qu’on connait 
chez lui pour déverrouiller le bloc 
défensif guinéen, il fallait des 
attaquants percutants et comme 
Yacine Brahimi excelle dans 
ce jeu, nul doute que Vladimir 
Petkovic comptait beaucoup 
sur lui, mais voyant que son 
capitaine n’était pas dans son 
bon soir, il l’a sorti à l’heure de 

jeu soit quelques minutes après 
que l’EN a encaissé le deuxième 
but, il est possible qu’après cette 
rencontre que Petkovic va revoir 
ses choix et Yacine Brahimi 
pourrait en faire les frais.
« Il faut garder la tête haute »
S’exprimant après le match sur 
la défaite, Yacine Brahimi ne 
dissimule pas sa grosse déception 
:  « On est vraiment déçus, moi 
le premier, on ne voulait pas 
perdre, on s’était préparés pour 
gagner. Ce n’est pas fini. Il reste 
encore beaucoup de matchs, il 
faut garder la tête haute, prendre 
ses responsabilités et continuer 

à travailler. On doit beaucoup 
travailler. « Le capitaine de l’EN 
reconnait toutefois la force de 
l’adversaire. « On est tombés sur 
une bonne équipe de la Guinée, 
honnêtement on n’a pas fait le 
match qu’on devait faire pour 
gagner. On est des hommes, on 
assume, on doit réagir lundi, car 
on n’a pas droit de faire un autre 
faux pas », prévient-il.

Forfait contre l’Ouganda
Vendredi, le site internet de la 
FAF a indiqué que le joueur ne 
fera pas partie du groupe qui 
affrontera l’Ouganda : «Le milieu 
de terrain de l’équipe nationale, 
Yacine Brahimi est forfait pour 
la rencontre face à l’Ouganda 
prévue ce lundi 10 juin 2024 
au Mandela National Stadium 
à Namboole (Kampala) pour le 
compte de la quatrième journée 
des éliminatoires de la coupe 
du Monde de la FIFA 2026. Le 
sociétaire d’Al Gharafa a ressenti 
en effet des douleurs au niveau 
des ischio-jambiers au cours de 
la rencontre d’hier soir face à 
la Guinée. L’examen médical 
complémentaire qu’il a effectué 
ce vendredi matin a révélé une 
lésion. Par conséquent, Brahimi a 
été autorisé à quitter le stage par le 
sélectionneur national, Vladimir 
Petkovic.» Pour de nombreux 
observateurs, cela s’apparente à 
une blessure diplomatique car, 
en se faisant remplacer contre 
la Guinée, Yacine Brahimi ne 
laissait apparaitre aucune gêne 
laissant croire à des ischio-
jambiers affectés. Serait-ce une 
blessure diplomatique ? L’avenir 
le dira…
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Newcastle peut craindre le pire sur le mercato estival

Mercato Barça : 
La grande révolution Hansi Flick a démarré

Contraint de se conformer 
au fair-play financier de 
la Premier League, sous 

peine d’une réduction de points, 
Newcastle s’apprête à vivre un 
mercato estival angoissant. Une 
fenêtre au cours de laquelle les 
Magpies pourraient se séparer 
de plusieurs cadres…
C’est déjà la panique chez 
les Magpies. Alors que le 
mercato estival n’a pas encore 
officiellement ouvert ses portes 
outre-Manche, le dernier 
septième de Premier League, 
qui ne participera à aucune 
compétition européenne la 
saison prochaine, se retrouve 
dans un contexte pour le moins 
préoccupant. Pour rappel, 
l’élite du football anglais a 
mis en place depuis plusieurs 
années ses propres règles 
financières, appelées «Profit and 
Sustainability Rules (PSR)», 
soit en français «Règles de profit 
et de durabilité». L’idée est 
simple : les clubs ne peuvent pas 
dépenser plus qu’ils ne gagnent 
et ont un déficit autorisé, sur une 
période de trois ans, d’environ 
123 millions d’euros. Et les 
pensionnaires de St James’ Park 
se retrouvent, à ce titre, dans 
l’oeil du cyclone.
Plusieurs départs à redouter…

Jeudi soir, Sky Sports annonçait, 
en effet, que six clubs de Premier 
League étaient désormais sous 
la menace d’une sanction : 
Chelsea, Aston Villa, Everton, 
Nottingham Forest, Leicester 
City, de retour dans l’élite un 
an après l’avoir quittée, et donc 
Newcastle. Malgré l’arrivée des 
Saoudiens par l’intermédiaire du 
Public Investment Fund (PIF) 
à la tête du club, les Geordies 
vont donc devoir rapidement 
régler la mire alors qu’Everton 
s’est récemment vu retirer dix 
points (une sanction finalement 
réduite à six unités en février) et 
que Nottingham Forest a, de son 
côté, écopé d’un retrait de quatre 
points. Dès lors et pour éviter de 
telles conséquences, la formation 
entraînée par Eddie Howe se 
retrouve contraint de réaliser 

une, voire plusieurs grosses 
ventes d’ici la fin du mois pour 
rester dans les clous du fair-play 
financier.
Dans cette optique, The 
Telegraph indique, ce samedi, 
que la Toon Army pourrait céder 
le jeune Yankuba Minteh (19 ans). 
Recruté pour 8 millions d’euros 
à Odense en juillet 2023, l’ailier 
droit des Magpies s’apprête à 
faire son retour dans le Nord-
Est de l’Angleterre après un prêt 
concluant du côté de Feyenoord 
(11 buts et 6 passes décisives en 
37 matches toutes compétitions 
confondues). Un rendement 
impressionnant qui n’a pas 
manqué de séduire Arne Slot, 
son ancien entraîneur, désormais 
sur le banc de Liverpool après le 
départ de Jürgen Klopp. Selon 
le média anglais, le technicien 

batave de 45 ans souhaiterait 
ainsi attirer la pépite gambienne 
du côté d’Anfield. Une opération 
qui pourrait alors rapporter 
pas moins de 40 millions de 
livres sterling aux Magpies, soit 
environ 47 millions d’euros.

Ça bloque aussi dans le sens 
des arrivées…

Si un tel deal offrirait une réelle 
bouffée d’oxygène à Newcastle, 
sous pression financièrement, 
il ne s’agit cependant pas du 
seul départ envisagé cet été. En 
effet, Alexander Isak, pisté par 
Arsenal ces derniers mois, et 
Anthony Gordon sont eux aussi 
annoncés sur le départ. Pire 
encore, les Magpies pourraient 
être contraints de céder Bruno 
Guimaraes, régulièrement cité 
du côté du PSG ou encore du 
Barça. «Mon avenir ? J’ai un 
contrat avec Newcastle et je suis 
très heureux. Je ne sais pas ce 
qui va se passer avec le fair-play 
financier, mais je peux dire que 
je suis très heureux», a d’ailleurs 
déclaré le Brésilien au micro 
de TNT Sports, lui qui voit son 
contrat courir jusqu’en juin 2028. 
Courtisé par de nombreuses 
écuries européennes et figurant 
parmi les plus grandes valeurs 
marchandes à son poste, le milieu 
de terrain de 26 ans permettrait 

logiquement à Newcastle 
d’échapper à une sanction de la 
Premier League mais son départ 
affaiblirait considérablement le 
collectif de la formation fondée 
en 1892.
Menacés dans le sens des 
départs, les Magpies connaissent, 
par ailleurs, de nombreuses 
difficultés concernant les 
premières pistes évoquées dans 
le sens des arrivées. Longtemps 
suivi par la direction de NUFC, 
Tosin Adarabioyo (26 ans) a 
finalement décidé de poser ses 
valises du côté de Londres où 
il s’est engagé en faveur de 
Chelsea. Les Blues pourrait, 
parallèlement, devancer 
Newcastle dans le dossier 
menant à Giorgi Mamardashvili 
(23 ans), aujourd’hui sous les 
couleurs de Valence. Sentant le 
vent tourner, les hautes sphères 
des Toons ont d’ailleurs formulé 
une première offre de 15 millions 
de livres sterling (environ 18 
M€) pour James Trafford, 
jeune portier de Burnley. Une 
proposition cependant refusée 
par les Clarets selon les dernières 
informations de Sky Sports. De 
quoi confirmer, un peu plus, les 
galères actuellement rencontrées 
par le quadruple champion 
d’Angleterre.

Avec l’arrivée d’Hansi Flick sur 
son banc, le Barça s’attend à un 
mercato très mouvementé. Aussi 

bien dans le sens des départs que des 
arrivées.
Le grand chamboulement, c’est pour cet 
été à Barcelone. Au terme d’une saison 
blanche qui aura vu Xavi quitter le navire 
après moult rebondissements, le FC 
Barcelone a embauché Hansi Flick, chef 
de file du Bayern Munich qui avait infligé 
la plus grosse humiliation de l’histoire 
du club catalan quatre ans plus tôt. Mais 
aujourd’hui, le technicien allemand a bien 
l’intention de faire retrouver au Barça 
son feu sacré, imperceptible ces dernières 
saisons. Et forcément, cette réussite passera 
d’abord par un mercato réussi. En défense 
centrale déjà, les chantiers s’annoncent 
colossaux.
Selon Mundo Deportivo, Hansi Flick 
devrait faire confiance à 4 éléments, alors 
qu’on en chiffre actuellement 7 dans 
l’effectif. Si l’avenir de Ronald Araujo, 
toujours courtisé en Angleterre et en 
Allemagne, reste incertain, Pau Cubarsí 
et Andreas Christensen sont eux assurés 
de rester. C’est toujours flou pour Íñigo 
Martínez, arrivé l’été dernier, mais qui va 
devoir faire face à la concurrence féroce 
du jeune Mikayil Faye, annoncé pour 
intégrer le groupe professionnel. Quant à 
Jules Koundé, MD rapporte qu’il n’est pas 
considéré comme intransférable, encore 
moins à l’heure où le Barça reste en cruel 
besoin de liquidités. Ces derniers jours, 
le journal catalan révélait des intérêts de 
Manchester United, Chelsea et du PSG 
pour l’international tricolore. Enfin, Eric 

Garcia, prêté à Gérone cette saison, entend 
revenir à Barcelone. Mais son avenir n’est 
pas encore ficelé, assure la presse catalane.

Le milieu de terrain, autre chantier 
majeur

Au milieu de terrain, le Barça devrait perdre 
Oriol Romeu, quand Frenkie de Jong, 
l’un des joueurs les plus «bankable» de 
l’effectif, pourrait lui aussi être vendu. En 
attendant de voir quel système privilégiera 
Hansi Flick, plusieurs noms figurent sur 
une short-list, à savoir ceux de Joshua 
Kimmich, Mikel Merino, ou encore celui 
du champion du monde argentin Guido 
Rodriguez. D’autres profils, plus onéreux, 
comme ceux d’Amadou Onana, Bruno 
Guimaraes, la révélation de l’Atalanta 
Bergame Ederson ou encore Martin 
Zubimendi, sont également cités. Mais à 
date, ils semblent hors d’accès. Une autre 
piste, plus accessible financièrement, elle, 
mène à Javi Guerra de Valence, mais il 
s’agit là d’un profil plus offensif.
Devant, le Barça pourrait également 
remodeler son visage. Robert Lewandowski 
est toujours courtisé par l’Arabie saoudite, 
tout comme Raphinha. Vitor Roque, qui 
n’a pour le moment pas été en mesure de 
convaincre son auditoire depuis son arrivée, 
n’est pas intouchable et pourrait être prêté. 
D’ailleurs, le Barça aurait déjà identifié 
plusieurs profils au cas où il était amené 
à quitter la Catalogne. Selon AS, le nom 
de l’ex-Madrilène Borja Mayoral, buteur 
à 15 reprises cette saison avec Getafe en 
Liga, prend de plus en plus d’ampleur en 
interne. En cas de transfert, le Barça devrait 
débourser environ 10 millions d’euros pour 
l’international espagnol.
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24 ans après sa sortie, la carte 3DFX Voodoo 4 intégrée 
à un ordinateur portable

Sennheiser HD 620S 

un casque audio fermé conçu pour les audiophiles 
et les joueurs

Une fois n’est pas 
coutume, nous ne 
parlerons pas d’une carte 

graphique ultra-moderne… mais 
d’un modèle de plus de 20 ans 
d’âge !

Il y a peut-être pratiquement un 
quart de siècle que la marque 
3DFX a disparu et son nom 
résonne encore dans le cœur de 
nombreux joueurs PC, symbole 
de l’impact qu’ont eu les Voodoo.

Régulièrement, des rumeurs 
s’amusent d’un éventuel retour 
de la fameuse marque et, de 
manière plus sérieuse, des 
passionnés font état de leurs 
projets autour des GPU 3DFX.

Une 3DFX au format MXM

Ainsi, il y a quelques semaines, 
nous nous faisions l›écho du 
travail d›Oscar Barea et Ash 
Evans lesquels avaient envie 
de doter leur carte accélératrice 
favorite d›une connectique plus 
moderne.

À partir du mois d›octobre 2022, 
les deux compères ont démarré un 
projet de carte basée sur le GPU 
VSA-100 – celui des Voodoo 

4 et Voodoo 5 – et un PCB noir 
– comme sur la Voodoo 4 4800 
laquelle n›est jamais sortie – pour 
créer une carte 3DFX inédite, 
dotée de ports DVI-D et HDMI, 
une connectique qui n›a jamais 
été utilisée sur les produits de la 
marque.

Aujourd›hui, nous évoquons un 
autre projet que nous devons à 
un autre doux dingue du nom de 
Daniel Simionescu. Plus connu 
par son pseudo « sdz » sur les 
forums Vogons, le passionné 
s›est mis en tête de créer une 
carte 3DFX utilisable sur un 

ordinateur portable.

Overclocking jusqu›à… 192 
MHz !

Pour son projet, Daniel 
Simionescu s›est basé sur une 
carte 3DFX Voodoo 4 4500. Il 
en a exploité le GPU VSA-100 et 
à l›aide d›un FPGA, il a décidé 
de l›intégrer à une carte MXM 
qu›il a ensuite pu installer dans 
un portable.

C›est un Dell Precision M4800 
qu›il a utilisé pour l›occasion 
et même si le PC est bien plus 
récent que n›importe laquelle des 

cartes 3DFX, ça reste un modèle 
presque « archaïque » avec son 
Intel Core de 4e génération 
et son système d›exploitation 
Windows XP. Comme pas mal 
d›autres projets autour des cartes 
3DFX, Daniel Simionescu a 
associé 64 Mo de mémoire vidéo 
au GPU, contre 32 Mo sur la 
carte originelle. Il a également 
overclocké le GPU, passé de 166 
à 192 MHz.

Dans ces conditions, Daniel 
Simionescu est parvenu à un 
score de 2035 points sur 3DMark 

2001 SE, parmi les plus élevés 
jamais obtenu sur un GPU VSA-
100. Son auteur ne considère 
toutefois pas son projet comme 
achevé dans la mesure où, par 
exemple, il ne lui est pour le 
moment pas possible d›installer 
la carte dans le portable tout en 
conservant son overclocking. En 
réponse à plusieurs questions, 
Daniel Simionescu précise qu›il 
ne compte pas vendre son projet, 
mais qu›il diffusera bientôt toute 
sa documentation.

La marque Sennheiser compte 
bien « redéfinir la catégorie 
des casques fermés » avec son 
nouveau HD 620S. Au menu, 
une acoustique de pointe pour 
les audiophiles… et les gamers?

La gamme HD 600 signée 
Sennheiser accueille un petit 
dernier-né avec le lancement 
du HD 620S. Un nouveau 
casque audio que la marque 
définit comme conçu pour les 
audiophiles exigeants et les 
gamers passionnés.

Le Sennheiser HD 620S, c’est 
quoi ?

Le nouveau casque fermé signé 
Sennheiser peut compter sur un 
transducteur dynamique de 42 
millimètres, lequel promet un 
son naturel, avec une signature 
moderne et aérée. Avec une 
bobine mobile de 150 ohms, 
le constructeur annonce une 
dynamique vigoureuse sur 
l›ensemble du spectre de 
fréquences, soit de quoi ravir les 
audiophiles comme les joueurs.

« La communauté Hi-Fi 

réclamait un casque qui 
incorpore les meilleures 
caractéristiques de notre série 
600, tout en offrant une isolation 
contre les distractions, que ce 
soit au travail, à domicile ou 
en déplacement, et le HD 620S 
répond à cette attente », explique 
Jermo Köhnke, chef de produit 
chez Sennheiser.

Un châssis emblématique, et du 
métal pour l›esthétisme…. et le 
son !

Côté look, pas de mauvaise 

surprise avec ce HD 620S, 
puisque l›on retrouve le 
châssis emblématique de la 
marque. Sennheiser revient 
sur l›importance des éléments 
métalliques, ces derniers 
disposant d›un réel intérêt 
acoustique, comme la plaque en 
acier qui joue un rôle d›isolant 
en ce qui concerne les échos 
internes.

« La membrane angulaire 
place l›auditeur au cœur de 
l›action, avec une localisation 
impressionnante des indices 

sonores, que l›on assiste à un 
concert live ou que l›on se trouve 
au milieu d›une intense bataille 
dans un jeu multijoueur en ligne 
», indique Sennheiser. Pour la 
marque, il s›agit de simuler le 
comportement des transducteurs 
d›un casque ouvert pour disposer 
d›une bonne ampleur sonore, 
sans le son parfois confiné des 
modèles fermés.

Doté d›un arceau renforcé 
et d›oreillettes en métal, le 
HD 620S est conçu pour être 

transporté et est livré avec un 

câble de 1,8 mètre ainsi qu›une 

prise stéréo de 3,5 millimètres. 

Pratique donc pour le relier à un 

smartphone, une tablette ou une 

manette Xbox/PS5.

À noter que Sennheiser confirme 
le lancement ultérieur d›un câble 

équilibré de 4,4 millimètres, qui 

permettra aux audiophiles de se 

connecter aux appareils Hi-Fi 

compatibles.
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Cela fait déjà quelques 
semaines que la fraise a 
envahi de sa belle couleur 

rouge les étals de fruits. Saviez-vous 
qu’elle peut vous aider à prévenir 
les maladies cardiovasculaires, 
voire à réguler naturellement 
votre tension artérielle ?
La fraise offre de nombreux 
bienfaits santé : peu calorique 
elle s’intègre facilement 
dans un régime minceur ; 
elle est riche en vitamine C 
; elle est antioxydante ; elle 
aide à conserver une belle 
peau… Et, comme tous les 
fruits rouges (cerise, cassis, 
framboise, myrtille…), elle 
favorise la santé du cœur.
La fraise protège des 
maladies cardiovasculaires
De nombreuses études se 
sont intéressées aux bienfaits 
de la fraise sur le cœur et 
les vaisseaux sanguins. 
La dernière en date : celle 
présentée en juillet 2023 
au Congrès américain de la 
nutrition et menée chez des 

personnes en bonne santé 
âgées de 66 à 78 ans (source 
1). Même si le nombre de 
participants était limité (35), 
l’étude, qui s’est appuyée sur 
des recherches antérieures, 
a démontré les bienfaits 
des fraises sur la santé 
cardiovasculaire, métabolique 
et cognitive. Ainsi, la 
consommation de fraises a 
permis de réduire de 3,6 % la 
pression artérielle systolique 
et d’augmenter de 10,2 % la 
capacité antioxydante totale.

Cette étude démontre que la 
consommation de fraises peut 
(…) améliorer les facteurs 
de risque cardiovasculaire 
comme l›hypertension. 
Shirin Hooshmand, 
professeure à l›École des 
sciences de l›exercice et 
de la nutrition de l›État de 
San Diego et chercheuse 
principale de l›étude.

Quels nutriments de la 
fraise sont bons pour le 
système cardiovasculaire ?
C’est grâce à sa richesse en 

bons nutriments pour le cœur, 
comme le potassium et les 
flavonoïdes que la fraise peut 
contribuer à réduire les facteurs 
de risque cardiovasculaires, 
comme l’hypertension et 
le mauvais cholestérol.

Les fraises sont notamment 
réputées pour leur richesse 
en potassium : une portion 
de 100 g de fraises apporte 
140 ml de potassium, soit 
4 % des apports journaliers 
recommandés en potassium. 
Or, ce minéral joue un rôle 
important pour la santé 
cardiaque : il régule la tension 
artérielle en aidant l’organisme 
à éliminer l’excès de sodium, 
il évite la vasoconstriction 
des vaisseaux sanguins, il 
participe au maintien d’un 
rythme cardiaque régulier

Les flavonoïdes font partie de 
la famille des polyphénols, 
des composés antioxydants 
puissants qui luttent contre 

les dommages causés par les 
radicaux libres et limitent 
le risque d’athérosclérose 
(épaississement et 
durcissement de la paroi 
interne des artères provoqués 
par la formation de plaques 
d’athérome), en particulier les 
polyphénols. De nombreuses 
études ont montré que les 
polyphénols réduisent le 
risque cardiovasculaire.
Quels aliments pour 
protéger son cœur ?
Il n’y a pas de baguette magique 
: la bonne santé du cœur se 
joue aussi dans l’assiette, 
avec des aliments pauvres en 
graisses saturées, riches en 
oméga-3 et en antioxydants. 
Les fruits et légumes sont à 
consommer à chaque repas. 
Alors, profitez de la saison 
des fraises pour faire le plein 
d’antioxydants protecteurs… 
sauf si vous faites partie 
des personnes chez qui la 
fraise déclenche une allergie

Ce bienfait de la fraise que vous ne connaissez peut-être pas

Au Mexique, un premier 
décès humain lié à 
une contamination 

à la grippe aviaire de type 
H5N2 a été confirmé par 
l’OMS mercredi 5 juin. 
Voici ce que l’on sait.
Ce mercredi 5 juin, 
l’Organisation mondiale de la 
Santé (OMS) a annoncé dans 
son bulletin épidémiologique 
qu’une personne est décédée 
du fait de la grippe aviaire 
de type H5N2 au Mexique. 
La victime, un homme âgé 
de 59 ans, présentait déjà 
“plusieurs problèmes de santé 
sous-jacents” rapporte l’OMS.
“Il s’agit du premier cas 
humain confirmé en laboratoire 
d’infection par un virus de la 
grippe A (H5N2) signalé dans 
le monde et de la première 
infection par le virus aviaire 
H5 chez une personne signalée 
au Mexique”, peut-on lire dans 
le bulletin. À l’heure actuelle, 
la source d’exposition au virus 
n’est pas encore connue. Si 
l’organisation onusienne reste 
prudente, elle estime que le 

risque pour la population 
générale reste “faible”, aucun 
autre cas de contamination 
à la grippe aviaire H5N2 
n’ayant été observé.
Décès suite à la grippe aviaire 
H5N2 : ce que l’on sait
La victime est un homme de 
59 ans. Ce dernier est décédé 
le 24 avril 2024 alors qu’il était 
hospitalisé à l’Institut national 
des maladies respiratoires 
Ismael Cosio Villegas à 
Mexico. Ses symptômes ont 
débuté le 17 avril dernier. 
Il s’agissait“ de fièvre, 
d’essoufflement, de diarrhée, 
de nausées et un malaise 
général”. Si des cas de virus 
A (H5N2) ont été signalés 
chez des volailles au Mexique, 
n’y avait pas été exposé.
“Le cas présentait plusieurs 
problèmes de santé sous-
jacents. Les proches du 
patient ont rapporté que 
celui-ci était déjà alité depuis 
trois semaines, pour d’autres 
raisons, avant l’apparition 
des symptômes aigus”, 
souligne l’OMS. Une enquête 

épidémiologique a été menée 
auprès des cas contact, 
ne révélant aucune autre 
contamination humaine.
Depuis le début de l’année 
2024, plusieurs élevages de 
volailles au Mexique ont été 
touchés par la grippe aviaire 
H5N2. “En mars 2024, un 
foyer de grippe aviaire A 
(H5N2) hautement pathogène 
a été détecté dans un élevage 
de volailles de basse-cour 
dans l’État du Michoacán, 
qui borde l’État du Mexique 
où résidait le cas”, détaille 
l’OMS. Deux autres foyers 
de grippe aviaire faiblement 
pathogène ont été relevés 
sur le territoire sans qu’il 
soit “possible d’établir si 
ce cas humain est lié aux 
récents foyers aviaires”.

“La probabilité actuelle 
d’une propagation 
interhumaine durable est 
faible”, estime l’OMS
Comme l’explique l’OMS, 
“chaque fois que des virus 
de la grippe aviaire circulent 

chez les volailles, il existe 
un risque d’infection et de 
petits foyers de cas humains 
dus à l’exposition à des 
volailles infectées ou à des 
environnements contaminés”. 
Aussi, les autorités précisent 
que “les cas humains 
sporadiques ne sont donc 
pas inattendus”, ces derniers 
listant les virus A (H5N1), 
A (H5N6) et A (H5N8) dont 
des cas humains ont déjà 
été signalés par le passé. 
Toutefois, les recherches 
actuelles montrent que ces 
virus “n’ont pas acquis la 
capacité de maintenir une 
transmission entre humains”. 
Les experts estiment 

donc qu’actuellement, “la 
probabilité actuelle d’une 
propagation interhumaine 
durable est faible”.
Pour rappel, l’OMS 
recommande aux 
voyageurs se rendant dans 
une zone à risque de :
éviter tout contact avec des 
animaux (fermes, marchés,..) ;
éviter tout contact avec 
des surfaces susceptibles 
d’avoir été contaminées par 
des excréments d’animaux ;
se laver souvent les mains 
avec de l’eau et du savon ;
suivre de bonnes pratiques 
de sécurité alimentaire 
et d’hygiène alimentaire.

Grippe aviaire H5N2 : 
une première victime humaine, annonce l’OMS
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La première année de bébé 
est une période charnière, 

un tourbillon de découvertes et 
d’apprentissages extraordinaires. 
Chaque jour apporte son lot 
de nouveautés, de sourires 
attendrissants et de moments 
précieux que l’on voudrait graver 
à jamais dans sa mémoire. Face 
à cette avalanche d’émotions et 
de souvenirs fugaces, se pose 
la question cruciale : comment 
immortaliser cette première 
année si singulière et chère à nos 
cœurs ?

Loin d’être une simple question 
de photographie ou de vidéo, 
immortaliser la première année 
de bébé relève d’une véritable 
quête mémorielle. Il s’agit 
de capturer l’essence de cette 
période unique, de préserver 
les détails précieux qui font la 
singularité de notre petit être, 
et de créer un héritage tangible 
de ces moments tendres et 
irremplaçables.

La photographie  pour 
capturer l’émotion

La photographie s’impose 
comme un outil incontournable 
pour immortaliser les premiers 
pas, les premiers sourires et les 
mimiques adorables de bébé. 
Des clichés spontanés capturés 
au fil des jours aux séances photo 
plus élaborées, chaque image 
raconte une histoire, transmet 

une émotion et fige un instant 
précieux dans le temps.

Pour créer un album 
photographique unique, il est 
judicieux de suivre l’évolution de 
bébé au fil des mois. Des photos 
mensuelles, accompagnées d’un 
petit mot ou d’une anecdote, 
permettront de retracer sa 
croissance et ses progrès de 
manière chronologique.

La vidéo : Souvenirs animés et 
émotions en mouvement

Si la photographie excelle à 
capturer l’instant T, la vidéo, 
quant à elle, donne vie aux 
souvenirs en les dynamisant. 
Des courtes séquences filmées 
au quotidien, aux montages 
thématiques retraçant des 
moments forts (les premiers pas, 
le premier bain, la première nuit 
complète), la vidéo permet de 
saisir l’essence du mouvement et 
des interactions de bébé.

Pour créer des vidéos touchantes 
et personnalisées, il est 
important de privilégier les plans 
rapprochés, de capter les sons 
et les bruits environnants, et 
d’ajouter une touche musicale 
douce et évocatrice.

L’écriture : Un récit intime 

et précieux

Au-delà des images, l’écriture 
se révèle un outil précieux pour 
immortaliser les souvenirs de 
la première année de bébé. Un 
journal de bord, rédigé au fil des 
jours ou des semaines, permet de 
consigner les anecdotes drôles, 
les moments attendrissants et 
les réflexions personnelles sur 
l’évolution de son enfant.

Ce journal intime, nourri des 
émotions et des ressentis du 
parent, devient un véritable trésor 
à partager avec bébé lorsqu’il 
sera plus grand. Il lui permettra 
de retracer son histoire, de 

comprendre ses origines et de 
se sentir aimé et choyé dès ses 
premiers jours de vie.

Des objets symboliques : Des 
trésors à conserver

Au-delà des supports 
numériques, la première année 
de bébé peut être immortalisée 
par le biais d’objets symboliques. 
Une boîte à souvenirs renfermant 
les premiers chaussons, une 
mèche de cheveux, le bracelet 
de maternité ou encore les 
empreintes de mains et de 
pieds, permet de conserver des 
éléments tangibles de cette 
période si particulière.

Ces objets, investis d’une forte 
charge émotionnelle, deviennent 
des trésors à transmettre de 
génération en génération, 
racontant l’histoire unique de 
bébé et illustrant son passage 

dans la vie de ses proches.

Immortaliser la première année 
de bébé n’est pas une simple 
collection de photos et de 
vidéos; il s’agit d’un véritable 
voyage mémoriel, unique et 
personnalisé. En combinant 
les différents supports évoqués 
ci-dessus, parents et proches 
peuvent créer une mosaïque 
riche et émouvante de souvenirs, 
retraçant les premiers pas de 
leur petit trésor et préservant à 
jamais la magie de cette période 
extraordinaire.

Ce faisant, ils offrent à bébé un 
cadeau inestimable : un héritage 
tangible de son histoire, de son 
amour et de l’attention qu’il a 
reçus dès ses premiers instants 
de vie.

Découvrez l’arbuste tropical qui 
transformera votre balcon ou 
terrasse en un véritable jardin 
exotique. Un plaisir pour les 
yeux !

Un arbuste ne cesse de gagner 
en popularité grâce à son 
feuillage luxuriant et ses fleurs 
éblouissantes qui attirent 
instantanément l’attention. Ses 
larges feuilles vertes, avec une 
texture qui rappelle le velours, 
forment un contraste parfait 
avec ses fleurs vibrantes. Cette 
plante est non seulement un 
véritable spectacle pour les 
yeux, mais aussi un excellent 
choix pour ceux qui cherchent 
à ajouter une touche tropicale à 
leur espace extérieur.

Arbuste originaire des forêts 
tropicales d’Amérique du 
Sud, le tibouchina, que l’on 
appelle aussi particulièrement 
tibouchine, tibone d’Urville ou 
encore fleur araignée, est très 
apprécié pour ses magnifiques 

fleurs pourpres qui semblent 
captent habilement la lumière 
du soleil pour offrir une couleur 
intense. Ses feuilles, grandes et 
légèrement duveteuses, créent 
un superbe fond pour ses fleurs 
spectaculaires qui éclosent de 
l’été à l’automne. Le tibouchina 
se décline en plusieurs variétés, 
certaines atteignant plusieurs 
mètres de haut, tandis que 
d’autres restent compactes, 
idéales pour la culture en pot. En 
raison de sa taille, le tibouchina 
est parfait pour créer un point 
focal dans votre aménagement 
extérieur ou intérieur.

Attention, le tibouchina est 
une plante qui prospère dans 
la chaleur et nécessite des 
conditions climatiques douces 
pour se développer au mieux. 
Originaire des régions tropicales 
d’Amérique du Sud, elle est 
particulièrement sensible aux 
basses températures et aux 
gelées qui peuvent endommager 

ses feuilles délicates et ses fleurs 
spectaculaires. En conséquence, 
elle n’est pas adaptée à toutes 
les régions, surtout celles 
qui connaissent des hivers 
rigoureux. Pour les jardiniers 
vivant dans des zones plus 
fraîches, il est recommandé de 
cultiver le tibouchina en pot afin 
de pouvoir le rentrer à l’intérieur 
durant les mois les plus froids, 
assurant ainsi sa survie et sa 
floraison année après année.
Pour intégrer cet arbuste à votre 
collection de plantes, choisissez 
un pot assez grand avec un bon 
drainage. Bien qu›il préfère le 
plein soleil ou une ombre légère, 
il est crucial de le protéger 
des vents forts qui pourraient 
endommager ses grandes 
feuilles. Un emplacement 
protégé, comme une terrasse 
couverte ou contre un mur 
bien exposé, lui permettra de 
prospérer.

Le tibouchinade, un plaisir pour les yeux 

Immortaliser la première année de bébé  
Une quête de souvenirs précieux
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Dans son ouvrage 
satirique «Les lois 
fondamentales de la 

stupidité humaine», Carlo M. 
Cipolla propose une analyse 
humoristique mais néanmoins 
profonde des comportements 
stupides. En s’appuyant sur 
cinq lois fondamentales, il 
dresse un tableau ironique de la 
nature humaine, soulignant la 
prévalence de la bêtise dans nos 
sociétés.

Analyse des lois de Cipolla

*Première loi: «Chacun sous-
estime toujours inévitablement 
le nombre d’individus stupides 
existant dans le monde.»

Cette loi met en lumière la 
tendance humaine à surestimer 
sa propre intelligence et à sous-
estimer la bêtise d’autrui.

*Deuxième loi: «La probabilité 
qu’un individu soit stupide est 
indépendante de toute autre 
caractéristique de cet individu.»

Cipolla affirme que la stupidité 
ne discrimine ni l’âge, ni le 

sexe, ni la classe sociale. Elle 
peut toucher n’importe qui, 
sans distinction.

*Troisième loi: «Un individu 
stupide est une personne qui 
cause des pertes à une autre 
personne ou à un groupe de 
personnes sans en tirer aucun 
profit et peut même subir des 
pertes.»

Cette loi définit la stupidité 
comme un acte nuisible qui ne 
profite ni à son auteur ni à ses 
victimes.

*Quatrième loi: «Les non-
stupides sous-estiment toujours 
la puissance destructrice des 
stupides.»

Cipolla souligne la dangerosité 
des individus stupides, qui, par 
leurs actions inconsidérées, 
peuvent causer des dommages 
importants, souvent sous-
estimés par les personnes 
intelligentes.

*Cinquième loi: «Un individu 
stupide est également un 
individu dangereux.»

Cette loi résume les quatre 

précédentes en affirmant que la 
stupidité représente une menace 
potentielle pour soi et pour les 
autres.

Critique et apport de 
l’analyse de Cipolla

L’œuvre de Cipolla, bien 
que présentée sur un ton 
humoristique, offre une analyse 
pertinente des comportements 
stupides. Ses lois, bien que 
simplifiées à l’extrême, mettent 
en lumière des biais cognitifs et 
des schémas comportementaux 
qui expliquent en partie la 
prévalence de la bêtise dans nos 
sociétés.

Cependant, il est important 
de noter que l’analyse de 
Cipolla ne prend pas en 
compte la complexité des 
facteurs psychologiques et 
socioculturels qui peuvent 
influencer le comportement 
humain. La stupidité ne peut 
être réduite à une simple 
absence d’intelligence et mérite 
une analyse plus approfondie.

«Les lois fondamentales de la 
stupidité humaine» de Cipolla, 

tout en étant une satire, offre un 

point de départ intéressant pour 

réfléchir aux comportements 
stupides et à leurs 

conséquences. Son analyse, 

bien que simplifiée, met en 
lumière des aspects troublants 

de la nature humaine et invite à 

une remise en question de nos 

propres certitudes.

La ministre de la Culture et 
des Arts Soraya Mouloudji 
a présidé, jeudi au Palais de 
la Culture Moufdi-Zakaria 
à Alger, la signature d’une 
convention-cadre visant une 
meilleure prise en charge socio-
professionnelle de l’artiste, et 
donné le départ à une caravane 
nationale de distribution de 
livres à travers l’ensemble du 
territoire national.

En présence de représentants, des 
deux chambres parlementaires 
et du ministère du Travail, 
ainsi que de responsables 
d’institutions culturelles sous 
tutelle et de plusieurs artistes 
dans les différentes disciplines, 
la ministre de la Culture et 
des Arts, a présidé les deux 
événements qui marquent 
successivement, les Journées 
nationales, du livre et des 
Bibliothèques, et de l’artiste, 
célébrées respectivement, les 7 
et 8 juin de chaque année.

Cette convention-cadre, qui 
permettra aux professionnels 
des arts de bénéficier de 
plus d’avantages sociaux qui 
viennent s’ajouter à ceux 
consacrés par la loi sur le 
statut de l’artiste promulguée 
en octobre 2023, est le résultat 

de la mise en œuvre des textes 
d’application des lois sur 
l’artiste et les intermittents du 
spectacle.

Elle a été signée, pour le 
ministère de la Culture et 
des Arts, par le directeur de 
l’administration, Abdelkader 
Benaldjia, et le directeur 
central du développement 
et de la promotion des Arts, 
Cheddad Bezia, et du côté 
de la Mutuelle Indépendante 
des Fonctionnaires d’Algérie 
(MIFA), par le président de 
son Conseil d’administration, 
Mohamed Rida Louahem 
M’sabah.

La possibilité de création de 
coopératives artistiques qui 
offriront aux professionnels 
des arts un cadre légal et 
organisé pour la domiciliation 
et la réalisation de leurs projets 
a également été annoncée 
et expliquée, tout comme la 
plateforme «ArtYن», lancée par 
Soraya Mouloudji et destinée à 
la demande d’établissement et 
au renouvellement de la carte 
d’artiste, tout en assurant à son 
titulaire un suivi en ligne de son 
dossier administratif et de son 
parcours artistique.

Projeté sur grand écran, le détail 
des points inscrits à l’ordre 
du jour de cette rencontre, qui 
marque ainsi une autre avancée 
significative quant à la prise en 
charge socio-professionnelle 
des artistes, a été développé 
par l’inspecteur général du 
ministère de la Culture et des 
Arts, Missoum Laroussi, relayé 
par la présidente du Conseil 
national des Arts et des Lettres 
(CNAL), Djazia Fergani, qui 
s’est chargée de présenter la 
plateforme «ArtYن».

La ministre a déclaré l’»existence 
de 222 disciplines artistiques, 
réparties sur neuf chapitres, dont 

deux récemment créés, et qui 
concernent +Les Arts de la rue+ 
et +Les Arts numériques+».

Auparavant et à l’entrée du Palais 
de la Culture Moufdi-Zakaria, la 
ministre, accompagnée d’une 
pléiade d’artistes, entre, éditeurs, 
écrivains, poètes, plasticiens, 
comédiens, musiciens et 
chanteurs, a donné le départ à 
une opération de distribution de 
168706 livres dans les différents 
domaines de la Science, 
l’Histoire et les Lettres, à travers 
les wilayas de l’ensemble du 
territoire national.

La première caravane, dont 

le départ à été donné jeudi, 
concerne les bibliothèques 
de lecture publique, ainsi que 
les organismes et associations 
culturelles de 22 wilayas qui 
bénéficieront ainsi de quelques 
60598 ouvrages, pour que cette 
opération de distribution se 
poursuive sur les 36 wilayas 
restantes, le «4 juillet prochain, 
à la veille de la célébration du 
62ème anniversaire de la fête de 
l’Indépendance et de la Jeunesse, 
ou quelques 108108 livres 
attendent d’être distribués», a 
annoncé le département de la 
Culture et des Arts.

Les lois fondamentales de la stupidité humaine 
Une analyse critique

Nouvelles avancées socio-professionnelles pour les 
artistes et opération nationale de distribution de livres
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Le Festival Ciné Palestine, 
qui fête ses dix ans, s’est 
ouvert vendredi 7 juin 

à Paris avec un hommage à 
Gaza et au travail d’archive des 
réalisateurs palestiniens.

«La guerre n’a pas commencé le 
7 octobre. Les films prouvent que 
l’occupation existe depuis bien 
longtemps», assène le réalisateur 
palestinien Rashid Masharawi, 
rencontré au cinéma Lumino. 
C’est dans ce petit cinéma 
parisien que s’est ouverte la 
dixième édition du Festival Ciné 
Palestine, ayant pour mission 
de contribuer à la promotion du 
cinéma palestinien. Le festival 
offre aux artistes palestiniens 
la possibilité de rencontrer leur 
public et de créer un espace de 
discussions, de rencontres et de 
débats.

Le soir de l’ouverture du festival, 
le public et les organisateurs 
sont émus au moment de rendre 
hommage aux dizaines de 
milliers de Palestiniens morts 
sous les bombardements de 
l’armée israélienne. Keffieh sur 
les épaules, ce foulard à carreaux 
noir et blanc devenu un symbole 
pendant la révolte arabe des 
années 1930, ils affichent une 
mine grave avant la projection 
des trois films.

«Scènes d’occupations à Gaza» 
(1973) 

Mustafa Abu Ali est considéré 
comme l’un des fondateurs du 
cinéma palestinien. Son œuvre 
intitulée Scènes d’occupations 
à Gaza (1973) est créée à partir 
d’un reportage français sur la 
bande de Gaza que Mustafa Abu 
Ali a remonté, en insérant des 
images supplémentaires et un 
commentaire. On y voit la vie 
dans les camps des années 1970 
et l’occupation israélienne dans 
la bande de Gaza.

Ce documentaire de 13 minutes 
rappelle l’enfance du réalisateur 
de 62 ans Rashid Masharawi, à 
Shati, dans un camp de réfugiés 
de la bande de Gaza. «Je 
reconnais tous les lieux qu’on 
voit dans le film, même mon 
quartier. J’avais 10 ans, je sais ce 
que ressentent tous ces enfants», 
explique-t-il en anglais après 
la projection des films. «Ces 
images tournées il y a 60 ans 
sont les mêmes qu’aujourd’hui à 
Gaza. Cela montre l’importance 
du cinéma et des archives pour 
documenter le monde», ajoute le 
réalisateur palestinien Mohanad 
Yaqubi.

«Vibrations from Gaza» (2023)

Le documentaire Vibrations 
from Gaza (2023) de l’artiste 
palestinienne Rehab Nazzal, 
basée à Toronto, montre un aperçu 
des expériences des enfants 
sourds à Gaza, en particulier 
les violences auxquelles ils 

sont exposés lors des opérations 
militaires israéliennes. Nés et 
élevés sous les assauts fréquents 
des forces d’occupation, 
Amani, Musa, Israa et d’autres 
partagent les souvenirs vifs des 
bombardements et de la présence 
constante de drones militaires 
dans le ciel. Les enfants décrivent 
leurs perceptions des frappes de 
missiles à travers les vibrations 
dans l’air, le tremblement du sol 
et la résonance des bâtiments qui 
s’effondrent. Ce bourdonnement 
traverse leur corps jour et nuit, 
les empêche de dormir, «même 
si tu te bouches les oreilles», 
racontent-ils.

«Ces enfants ne comprennent 
pas ce qu’il se passe. Ils ne 
comprennent pas pourquoi 
tout le monde fuit lors des 
bombardements», commente 
Rashid Masharawi. Son frère 
travaille avec une association 
venant en aide aux personnes 
sourdes à Gaza. «Leur plus 
grande peur, c’est d’être blessés 
et surtout de perdre l’usage de 
leurs mains, leur seul moyen de 
communication», complète-t-il.

«Offing» (2021)

Quels sont les récits qui 
échappent au cadre de la guerre 
? C’est ce que questionne le 
film expérimental Offing (2021) 
de la chercheuse et artiste 
Oraib Toukan, qui a grandi en 
Jordanie. Le film a été produit à 

la suite de l’offensive israélienne 
de 2021 dans la bande de 
Gaza. Il confronte les histoires 
personnelles de l’artiste Salman 
Nawati, basé à Gaza, aux images 
tournées par Oraib Toukan, qui 
se concentrent sur la tendresse 
et certains actes de vie devenus 
impossibles. Salman Nawati 
décrit les pénuries d’eau qui 
le conduisent à tirer la chasse 
des toilettes une fois sur trois. 
«L’eau qui nettoie le bébé est 
utilisée pour nettoyer le linge, 
puis cette même eau est utilisée 
pour nettoyer le sol et ensuite 
arroser les plantes», complète 
Rashid Masharawi.

Le film nous permet de 
sentir une réalité, celle des 

bombardements qui éclatent 

au milieu des fleurs de manière 
imprévisible. Parfois, Salman 

Nawati ne prend pas de douche 

pendant cinq jours, de peur de se 

séparer de ses proches quelques 

minutes et qu’un bombardement 

les frappe inopinément. «Faire 

du cinéma devient un mode de 

survie. Nous avons le sentiment 

d’archiver dans l’urgence, 

mais nous devons raconter nos 

propres histoires. Le cinéma 

a un nouveau rôle, celui de 

protéger notre mémoire pour 

les générations futures», insiste 

Mohanad Yaqubi.

Un membre du groupe 
anglais Radiohead a rejeté les 
accusations d’«artwashing du 
génocide» après avoir collaboré 
avec un artiste israélien et s’être 
produit à Tel-Aviv. 

Jonny Greenwood, 52 ans, 
membre fondateur du groupe, 
se produit avec l’artiste 
israélien Dudu Tassa depuis 
2008, rapporte The Independent. 

En mai de cette année, ils se sont 
produits à Tel-Aviv et ils ont 
sorti, l’année dernière, un album 
de chansons d’amour arabes, 
Jarak Qaribak. 

La veille du concert qui s’est 
tenu à Tel-Aviv le 26 mai, 
Jonny Greenwood a assisté à 
une manifestation appelant à la 
libération des otages de Gaza et 

à la tenue de nouvelles élections 
en Israël. 

Le mouvement Boycott, 
Désinvestissement et Sanctions 
(BDS) a déclaré dans un 
communiqué: «Les Palestiniens 
condamnent sans équivoque 
l’artwashing honteux du 
génocide israélien par Jonny 
Greenwood.» 

«Nous appelons à une pression 
pacifique sur son groupe 
Radiohead pour qu’il se 
distancie de cette complicité 
flagrante de crimes.» 

Jonny Greenwood, qui est marié 
à l’artiste israélienne Sharona 
Katan, a dénoncé les critiques 
qui «réduisent au silence cet 
effort artistique, ou tout autre 
effort artistique, déployé par les 

juifs israéliens». 

Son album, qui combine 
«musiciens arabes et juifs» en 
«vaut la peine», a-t-il déclaré 
mardi dans un communiqué 
publié sur les réseaux sociaux. 

«Il est également important 
de rappeler à tous que les 
racines culturelles juives dans 
des pays comme l’Irak et le 
Yémen remontent à des milliers 
d’années», ajoute-t-il. 

«C’est pour cela que je fais de 
la musique avec ce groupe. 
Vous pouvez être en désaccord 
ou ignorer complètement ce 
que nous faisons, mais j’espère 
que vous comprenez désormais 
quelle est la véritable motivation 
et que vous pourrez réagir à 
la musique sans méfiance ni 

haine.» 

«Faire taire les artistes israéliens 
parce qu’ils sont nés juifs en 
Israël ne semble pas être un 
moyen de parvenir à un accord 
entre les deux parties dans ce 
conflit qui ne semble visiblement 
pas avoir de fin.» 

Radiohead jouit depuis 
longtemps d’une grande 
popularité en Israël. Après un 
concert en Israël en 2017, le 
leader Thom Yorke a déclaré que 
le groupe «n’est pas solidaire» 
du mouvement BDS et que 
«jouer dans un pays ne signifie 
pas soutenir son gouvernement». 

Le neveu de l’épouse de 
Greenwood servait dans les 
Forces de défense israéliennes 
lorsqu’il a été tué à Gaza cette 

année, rapporte The Guardian. 

Après de multiples performances 

en Israël ces dernières années, 

Radiohead a été critiqué par 

des personnalités du monde 

de la musique de premier plan, 

notamment Roger Waters de 

Pink Floyd et Thurston Moore de 

Sonic Youth, par l’intermédiaire 

du groupe de campagne Artists 

for Palestine. 

Le réalisateur britannique Ken 

Loach a également écrit une 

tribune pour The Independent 

exhortant Radiohead à se joindre 

au boycott culturel d’Israël. 

Festival Ciné Palestine 2024 

 «Les films palestiniens protègent la mémoire», pour les 
réalisateurs Mohanad Yaqubi et Rashid Masharawi

Un membre de Radiohead rejette l’accusation 
d’«artwashing du génocide»
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La créatrice saoudienne Tima 
Abid a remporté le prix très 
convoité Designer of the Year, 
lors du Sommet mondial de la 
mode et des Fashion Awards 
organisés conjointement par le 
Women’s Wear Daily à Riyad 
jeudi soir.

L’événement a été organisé par 
la King Abdullah Financial Dis-
trict Development and Manage-
ment Co. Les premiers Fashion 
Awards du pays ont été présen-
tés par le groupe Chalhoub.

Les deux événements ont rendu 
hommage à des créateurs et des 
entreprises des secteurs de la 
mode, de la beauté et de la vente 
au détail.

Le Sustainability Award a 

été décerné à Chaldene, une 
marque respectueuse de l’envi-
ronnement appartenant à des 
Saoudiennes. Le Fashion Sty-
list Award a été remporté par 
Al-Anoud al-Suwailem et le 
Fashion Photography Award par 
Norah al-Amri.

La marque de streetwear 1886 
a remporté le Menswear Award 
et Kaf by Kaf a remporté le 
Womenswear Award. Le Bri-
dal Brand Prize a été remporté 
par Dar al-Hanouf et Yataghan 
a reçu le Jewelry Brand Award.

L’International Brand of the 
Year Award a été attribué à Loro 
Piana et l’International Desi-
gner of the Year Award à Norma 
Kamali.

Plusieurs marques saoudiennes 
étaient nommées pour les prix, 
notamment Dracaena Cinna-
bari, Yousef Akbar et Atelier 
Hekayat.

La chanteuse saoudienne Lou-
lwa a ravi le public avec sa per-
formance lors du repas de gala.

Burak Cakmak, PDG de la 
Commission de la mode; James 
Fallon, rédacteur en chef du 
Fairchild Media Group et des 
représentants du groupe Chal-
houb ont remis les prix.

Le jury comprenait des diri-
geants et managers du groupe 
Chalhoub, de Mytheresa, de 
LVMH et du magazine Hia.

 Riyad a accueilli jeudi le Som-
met mondial de la mode, le 
Women’s Wear Daily (WWD), 
dans le quartier financier du 
roi Abdallah. Parmi les prin-
cipaux intervenants figurait la 
créatrice de mode américaine 
Norma Kamali. 

L’événement a proposé, tout 
au long de la journée, divers 
ateliers et conférences qui por-
taient sur différentes théma-
tiques, comme l’entrée sur le 
marché saoudien et la durabi-
lité.  

Organisé en partenariat avec la 
Commission saoudienne de la 
mode et la Société de dévelop-
pement et de gestion du quar-

tier financier du roi Abdallah, 
il a notamment vu Norma Ka-
mali échanger avec le public au 
sujet de son expérience en tant 
qu’entrepreneuse dans l’indus-
trie de la mode.  

Kamali, qui a lancé son entre-
prise en 1967, est célèbre pour 
ses pièces emblématiques telles 
que le manteau de sac de cou-
chage, prisé par les célébrités, 
la sneaker à talons hauts et la 
collection «Parachute». 

Lors de sa conférence, au cours 
de l’après-midi, la créatrice a 
souligné que l’industrie de la 
mode saoudienne se situait à 
un tournant. 

«L’Arabie saoudite est l’un 
des pays les plus innovants 
et avant-gardistes dans le 
domaine de la mode. Les 
jeunes créateurs saoudiens 
connaissent leur patrimoine et 
bénéficient du soutien ainsi que 
des avancées technologiques», 
a-t-elle confié. 
«Je conseille vivement aux 
créateurs de saisir pleinement 
cette opportunité et de ne pas 
la laisser passer, car c’est votre 
moment et je suis convaincue 
que l’avenir de la mode est déjà 
là», a-t-elle ajouté. 

Elle a également évoqué l’im-
portance de l’intelligence arti-
ficielle (IA) pour l’industrie de 

la mode. 

«Je souhaite vivre jusqu’à 
120 ans, mais lorsque mon 
temps viendra, mon équipe 
aura hérité d’un grand nombre 
de conseils et d’astuces issus 
de mon utilisation de l’IA. 
C’est un outil passionnant et 
extrêmement enrichissant», a-
t-elle souligné. 

Kamali a reçu le prix du Desi-
gner international de l’année 
du WWD lors du Sommet 
mondial de la mode. 

Plus tard dans la soirée, les 
Fashion Awards ont célébré 
les réalisations des designers 
saoudiens lors d’une cérémo-

nie. Parmi les nombreuses 
distinctions, celle du Designer 
de l’année a récompensé un 
créateur dont le travail a eu un 
impact notable sur l’industrie 
de la mode. 

«Nous sommes ravis de voir 
l’industrie de la mode en Ara-
bie saoudite, actuellement en 
plein essor, recevoir une recon-
naissance mondiale. Accueillir 
pour la première fois dans notre 
région le Sommet mondial de 
la mode annuel du WWD, au 
cœur même de Riyad, constitue 
une opportunité passionnante», 
a lancé Burak Cakmak, PDG 
de la Commission saoudienne 
de la mode.

62 ans après sa disparition, Ma-
rylin Monroe, icône de cinéma 
et du glamour, fascine toujours 
autant. A Toulouse l’exposition 
initulée «Maryline Monroe, le 
secret de l’Amérique» retrace 
l’histoire de l’actrice. Elle ras-
semble plus de 200 clichés 
(pour certains inédits) ainsi 
que des objets originaux ayant 
appartenu à la star.

Un récit unique, des anec-
dotes rares et des photos en 
grand format. L’exposition 
Maryline Monroe, le secret de 
l’Amérique, à voir jusqu’au 
3 novembre, a pour écrin les 
espaces Bazacle de Toulouse, 
un lieu atypique dédié autant à 
l’industrie hydraulique qu’à la 
culture ou à la préservation de 
l’environnement. Imaginée par 
l’historien David Lawrence, 
elle donne à voir la femme qui 
se cache derrière l’icône.

Et tout commence en Califor-

nie, là où Norma Jeane Baker 

grandit. Un papa absent, une 

maman malade, la petite fille 
connaît l’orphelinat avant de 

se métamorphoser dans les an-

nées 40. Norma Jeane devient 
Marylin, la star d›Hollywood 
admirée dans le monde entier. 
Dans son regard, les blessures 
de l›enfance demeurent.

À travers un parcours chrono-
logique, l›exposition met en 
avant une autre facette de la 
star américaine. «On parle de la 
femme et on la découvre sous 
un autre aspect, précise Franck 
Darthou, directeur d›EDF hy-
dro Sud-Ouest. On voit la star 
évidemment, mais on découvre 
Mayrlin Monroe passionnée de 
littérature, passionnée de pein-
ture, de Rodin, de Van Gogh. 
C’est cet éclairage qui est véri-
tablement intéressant dans cette 
exposition.»

Trois maris, de nombreux 
amants. Marylin est un sex-
symbol. Parmi les hommes de 
sa vie, l’écrivain Arthur Miller. 
Une figure paternelle et une 

caution intellectuelle.

Plus de 60 ans après la mort de 

Marylin, la magie est toujours 

là. Les premiers visiteurs de 

l›exposition ne cachent pas leur 

admiration. «C’était un mythe, 

ça fait rêver encore un peu, elle 

était tellement belle, confie une 
femme émerveillée. Je pense 

qu’en étant une femme, c’est 

son histoire qui nous touche 

avant tout.»

«C’est vraiment une très belle 

collection. On voit plein de 

photos tout au long de sa vie 

et on en découvre d’autres au-

jourd’hui, c’est magnifique», 
ajoute une autre, envoûtée par 

l›ambiance des lieux. Dans l’air 

flotte le célèbre numéro 5 de 
Chanel, le parfum de Marylin.

Toulouse
une exposition photo dresse un portrait sensible 

de Marylin Monroe

Les premiers Saudi Fashion Awards récompensent 
les créateurs locaux et internationaux

En Bref...
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Chargé par le président 
de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

le Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, a présidé, samedi 
au Centre international de 
conférences (CIC) Abdelatif-
Rahal (Alger), la cérémonie de 
remise du Prix Ali-Maâchi du 
président de la République pour 
les jeunes créateurs, et ce, à 
l’occasion de la Journée nationale 
de l’artiste.
Le Prix Ali-Maâchi du président 

de la République pour les jeunes 
créateurs marque l’anniversaire 
de l’assassinat de l’artiste-
martyr Ali Maâchi par les forces 
coloniales un 8 juin 1958.
Lors de la cérémonie, des 

membres de la troupe artistique 
du Front de libération nationale 
(FLN) ont remis au Premier 
ministre un livre destiné au 
président de la République sur 
l’apport de cette troupe artistique 
à la glorieuse Révolution de 
libération.
Cette cérémonie s’inscrit dans 
le cadre de la célébration de la 
Journée nationale de l’artiste (8 
juin). Elle est organisée par le 
ministère de la Culture et des 
Arts, sous le haut patronage du 

président de la République, qui 
attache un intérêt particulier à la 
promotion de la culture, à la place 
de l’artiste, à l’encouragement de 
la recherche et de la production 
dans les différents arts et à la 
création d’un environnement 
propice à l’éclosion des talents 
artistiques.
Le Prix du président de la 
République récompense les 
premiers lauréats dans plusieurs 
domaines artistiques et littéraires, 
notamment la poésie, le théâtre, 

l’écriture dramaturgique, la 
création musicale, le cinéma et 
les arts plastiques.
Outre la ministre de la Culture et 
des Arts, Mme Soraya Mouloudji, 
la cérémonie a été rehaussée 
par la présence du conseiller 
du président de la République 
chargé de l’éducation, de 
l’enseignement supérieur, de 
la formation professionnelle et 
de la Culture, Mohamed Seghir 
Saâdaoui, et de membres du 
Gouvernement.

La 60ᵉ édition de la 
Biennale de Venise a 
officiellement ouvert 

ses portes, le mois d’avril 
dernier, donnant l’occasion 
à plus de 300 artistes venus 
de 88 pays dans le monde 
d’exposer et de présenter leurs 
œuvres artistiques au public 
italien.
Cet événement, qui est 
l’une des plus importantes 
et célèbres expositions d’art 
dans le monde, se poursuit 
jusqu’au mois de novembre 
2024.
Un tableau du peintre algérien 

Issiakhem à la Biennale de 
Venise
Il s’agit d’un rendez-vous 
incontournable de l’art, cette 
nouvelle édition de la Biennale 
de Venise se poursuivra 
jusqu’au 24 novembre 2024, 
pour explorer les œuvres 
aux multiples thématiques. 
Notamment, sous le slogan 
“Stranieri Ovunque – 

Foreigners Everywhere”, à 
comprendre : “des étrangers 
partout”.
Les organisateurs ont dévoilé 
le programme des expositions 
qui seront tenues dans le 
cadre de la Biennale de 
Venise. Parmi ces dernières, 
figure une œuvre du célèbre 
artiste et peintre M’hammed 
Issiakhem, qui sera exposé 
jusqu’au 24 avril en Italie.
Il en est question du tableau 
“Femme et Mur” (1977 – 78), 
peint par l’artiste et pionnier 
de l’art algérien, M’hammed 
Issiakhem. L’œuvre représente 

le portrait d’une femme 
algérienne, mains jointes, 
portant l’habit traditionnel et 
des bijoux kabyles.  Derrière 
cette femme, qui incarne 
l’esprit de résistance, se 
dresse un mur, d’où le nom 
du tableau, sur lequel sont 
inscrits plusieurs symboles, 
dont la main de Fatima.
“Un pays sans artistes est 
un pays mort. J’espère que 
nous sommes vivants !”, 
M’hammed Issiakhem
L’artiste algérien M’hammed 
Issiakhem est considéré 
comme l’un des plus grands 

peintres algériens du XXe 
siècle. Et pour cause, il a 
réussi à proposer une peinture 
à la fois engagée et esthétique, 
mêlant modernité et tradition 
et créativité.
Par ailleurs, la femme 
a toujours été au cœur 
de ses œuvres. En effet, 
pour dénoncer la guerre, 
il fait appel à des figures 
féminines, pour peindre des 
femmes combattantes et des 
mères de soldats. Grâce à 
ses créations, il peint pour 
tout un art contemporain et 
compréhensible.

L’Institut français 
d’Algérie fait 
part du lancement 

des candidatures pour un 
nouveau programme de 
résidence, dédié pour les 
auteurs algériens.  Il s’agit du 
programme baptisé ” Livres 
des deux rives”, qui s’associe 
à la Cité internationale de la 
langue française – Château de 
Villers-Cotterêts.
Ce programme a pour 
objectif de réunir les autrices 
et les auteurs du bassin 
méditerranéen à la résidence 
internationale de la langue 
française – Château de Villers-
Cotterêts. Et de favoriser 
les échanges culturels et 
éditoriaux entre les deux rives.
Résidence – Livres des 
deux rives : les candidatures 
ouvertes
Initié en 2021, financé par le 
ministère de l’Europe et des 

Affaires étrangères, le projet 
Livres des deux rives est 
piloté par l’Institut français. 
Il permet aux lauréats de 
bénéficier d’une résidence, 
de courte durée. Ce dispositif 
permettra, par ailleurs, 
d’accueillir six autrices et 
auteurs, en France, entre 
octobre 2024 et mai 2026, 
pour des résidences d’écriture 
d’un mois.
L’Institut français d’Algérie 
a annoncé que l’appel à 
candidatures est ouvert 
jusqu’au 3 juillet 2024, pour 
permettre aux autrices et 
auteurs algériens de postuler. 
Pour être parmi les lauréats, 
il convient de répondre à ces 
critères :
• La candidature doit 
être soumise par une personne 
physique, en solo ou en duo si 
le projet le justifie ;
• Être installé dans l’un 

des 5 pays impliqués dans 
le projet : Algérie, Maroc, 
Tunisie, Égypte, Liban ;
• Avoir déjà publié, en 
français ou en arabe, au moins 
un ouvrage à compte d’éditeur 
;
• Avoir un projet 
d’écriture en cours ;
• Être francophone. 
Les projets d’écriture en 
arabe sont éligibles. L’autrice 
ou l’auteur doit pouvoir 
intervenir publiquement en 
français.

Quels sont les avantages de ce 
programme ?
Les lauréats profiteront d’une 
allocation de 4000 euros par 
résident, qui sera versée à la 
résidence, pour couvrir les 
frais d’hébergement, de séjour 
et de transport en France. En 
revanche, les participants 
s’engagent à participer aux 
actions de médiation qui leur 
sont proposées et à profiter 
de leur séjour en France pour 
rencontrer les professionnels 
du secteur du livre.

Les dossiers de candidature 
doivent être transis avant 
la date limite à l’adresse 
: livresdesdeuxrives@
institutfrancais.com. La 
candidature doit inclure les 
pièces suivantes :
• Une présentation 
détaillée du projet d’écriture 
et de l’intérêt d’une résidence 
en France ;
•  CV et bibliographie 
du candidat ;
• Une lettre de 
recommandation, de la part de 
l’éditeur ou d’un professionnel 
du secteur du livre ;
• Un exemplaire papier 
du dernier ouvrage publié, à 
adresser par voie postale, à
l’attention du « projet Livres 
des deux rives », à l’adresse 
suivante : Institut français, 
40 rue de la Folie Regnault, 
75011 Paris.

Remise du Prix Ali-Maâchi du président de 
la République pour les jeunes créateurs

Biennale de Venise 2024 : 

L’art d’Issiakhem s’invite en Italie

Résidence d’auteuRs en FRance :

 L’IFA annonce un nouveau programme pour les Algériens


